
Colombes  
en marche

 La Ville intègre  
les réseaux sociaux

Dossier
 Sportez-vous

bien !

Entretien
 Jean-François Galland, 

commissaire de police

.fr

BAISSE  
DES DOTATIONS  

DE L’ÉTAT

Les maires des 
Hauts-de-Seine 

s’indignent 

e mage mag
LE MAGAZINE DES ACTUALITÉS  

DE COLOMBES

No 12
OCTOBRE 

 2015

Mair
es e

n C
olère



70_OCT_15_Layout 2  22/09/15  10:19  Page1



La photo 
du mois

P
our bien se rendre compte de la richesse de thèmes et d’activités 
mises en valeurs lors du dernier forum des associations, qui s’est 
déroulé les 4 et 5 septembre à l’Avant Seine, il fallait prendre un 
peu de hauteur ! Le monde associatif et ses bénévoles ont en effet 

investi le Théâtre de la Ville en nombre durant ce week-end, témoignant 
de leur vitalité dans le domaine sportif, social, culturel ou ludique. Bonne 
nouvelle pour les visiteurs qui se sont pressés dans les allées pendant cette 
édition : le Forum reviendra désormais chaque année pour ne manquer 
aucune rentrée !

AU CŒUR DU MONDE ASSOCIATIF
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ÉDITO

Des finances, 
encore une fois… 

‘‘
’’

C omme j’ai eu l’occasion de vous 
l’écrire dans une lettre adressée 
à l’ensemble des familles 
colombiennes, la municipalité, 
avec les élus communistes, s’est 

mobilisée le 19 septembre dernier sur le parvis 
de l’Hôtel de ville, à l’appel de l’Association 
des maires de France (AMF) présidée par 
François Baroin. Il s’agissait de protester 
contre la baisse des dotations de l’État aux 
communes, qui handicape fortement notre 
capacité d’investissement pour les années à 
venir et nous oblige à revoir à la baisse notre 
budget de fonctionnement.

À Colombes, cette situation est encore 
aggravée par les préoccupations financières 
causées par la mise en place de la Métropole 
du Grand Paris le 1er janvier 2016. Nous 
avons les plus vives inquiétudes sur l’avenir 
financier de la ville à compter de 2017. Seuls 
les élus socialistes voient la chose d’un bon 
œil, aveuglés qu’ils sont du fait de leur soutien 
inconditionnel au gouvernement de François 
Hollande et Manuel Valls.

De plus, lors du Conseil municipal du 
29 septembre, a été rendu public le rapport 
de la Chambre Régionale des Comptes 
(CRC) concernant la mandature 2009-2014. 
Un hors-série spécial est joint à ce Mag, 
vous faisant la synthèse de ce rapport. Le 
constat est à mes yeux accablant : de lourds 

investissements injustifiés, le départ de 
l’entreprise Thalès et la baisse conséquente 
des dotations de l’État rendent la situation 
très difficile.

Néanmoins, grâce à la mobilisation de 
l’équipe municipale et au professionnalisme 
des services, nous ferons tout pour éviter 
d’aggraver la pression fiscale que nous 
subissons. Pour cela, nous continuerons à 
recentrer l’action de la ville sur ses missions 
essentielles, à privilégier son développement 
et à améliorer son image.

À l’heure où l’on reparle de la candidature 
de Paris aux Jeux olympiques de 2024, 
nous souhaitons avoir le soutien de tous 
les Colombiens pour que Colombes, qui 
accueillit les premiers Jeux olympiques en 
France en 1924 au stade Yves-du-Manoir, 
soit retenue en ce centenaire.

Nicole Goueta
Maire de Colombes

Vice-présidente  
du département des Hauts-de-Seine

Chevalier de la Légion d’Honneur
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Quatre nouveaux « arrêt minute » vont voir le jour dans les rues perpendiculaires  
à la rue Saint-Denis.
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L
a rue Saint-Denis a été pendant la période estivale 
au centre d’un nouveau chantier, indispensable 
pour faciliter la circulation piétonne. Les voliges et 
redents gênants qui bordaient les jardinières ont 

été supprimés, les dallages défectueux refaits à neufs, les 
quais de bus déconstruits. Désormais, c’est autour de ce 
grand axe commerçant que plusieurs travaux restent à 
réaliser, et qui concernent cette fois les automobilistes.

Les sens et espaces de circulation ayant été 
considérablement modifiés aux abords de la rue piétonne, 
il devenait pratiquement impossible de s’y arrêter pour une 
course rapide. La Ville procède donc, progressivement, 
à l’installation de bornes dites « arrêts minute ». 
Concrètement, il s’agit de places où le stationnement est 
limité à 20 minutes, la borne se chargeant de calculer 
le temps pendant lequel le véhicule est garé. Plusieurs 
bornes ont déjà été mises en service près de la place Rhin-
et-Danube, et rue de la Concorde. Fin novembre, quatre 
nouveaux « arrêt minute » vont voir le jour dans les rues 
perpendiculaires à la rue Saint-Denis : rues des Glycines, 
Labouret, Guillot et rue de Verdun. Leurs emplacements au 
sol ont déjà été matérialisés.

À noter également, qu’en matière de stationnement, le 
quartier du Centre s’est doté de cinq nouvelles places de 
stationnement, à l’angle de la rue de la Concorde et du 
boulevard des Oiseaux, près du square.

> Centre

MIEUX STATIONNER
AUTOUR DE LA RUE SAINT-DENIS

Après les travaux de réfection qui ont 
eu lieu cet été rue Saint-Denis, la Ville 
prévoit d’installer de nouveaux « arrêts 
minute » autour de cet axe commerçant 
essentiel.

•  La Dolce Vita : la tradition italienne 
dans votre marché. Nouvelle venue 
sur le marché du Centre, l’équipe 
de la Dolce Vita, spécialisée dans 
les produits fromagers et charcutiers 
italiens, importe du pays, via les 
artisans de Rungis, des mets 

soigneusement sélectionnés. Extra-fraîches et abordables, les 
spécialités que vous découvrirez sur place sauront sans peine 
vous séduire ! La Dolce Vita, au marché du Centre, les jeudi et 
dimanche. Commandes possibles sur www.staffladolcevita.
com

•  Une nouvelle équipe à La Voie 
Lactée Bien implantée dans le 
quartier, la fromagerie de La Voie 
Lactée a changé durant l’été de 
propriétaire. Frédéric Vaquez vous 
accueille désormais place Chavany, 
pour vous présenter sa sélection de 

fromages fermiers, produits Bordier, charcuteries basques, ainsi 
qu’une sélection de bières artisanales, de produits d’épicerie fine 
et vins… La Voie Lactée, 3 place Maurice-Chavany, ouvert du 
mardi au vendredi de 9h à 13h et de 16h à 20h, le samedi de 
9h à 13h30 et de 15h à 20h, le dimanche de 9h30 à 13h30. 
Renseignements : 01 47 82 92 95, ou Facebook.

Nouveaux commerces
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U
ne centaine d’élèves sont attendus à terme dans 
les locaux de l’IESP, idéaux pour une école selon 
Boris Mazurier, directeur général de l’institut. Ce 
dernier mise pour cette année sur trois ou quatre 

classes de 18 à 20 élèves maximum afin de dispenser 
un enseignement personnalisé, mettant en avant une 
pédagogie traditionnelle avec un suivi hebdomadaire et des 
conseils de classe réguliers…

Pour cette rentrée « un peu tardive », le directeur prévoit une 
dizaine d’élèves seulement par classe le temps d’adapter 
un suivi personnalisé pour chacun : « Nous souhaitons 
développer un nouveau concept et mettre en place une 
pédagogie où l’élève est au centre, loin des préoccupations 
budgétaires », insiste le directeur qui souhaite une formation 
« qualifiante, performante et reconnue ».

Trois filières sont proposées

Outre un « conseil professoral pédagogique », un « conseil 
scientifique d’approfondissement » sera mis en place avec 
les personnalités du monde de l’entreprise, des collectivités, 
de l’administration et de l’enseignement.

Trois filières sont prévues pour cette rentrée : la première 
est dédiée aux ressources humaines, la seconde à la 
gestion d’entreprise, la troisième à l’administration des 
ventes. Les élèves accueillis seront préparés à des 
diplômes de titres niveau III (Bac + 2), niveau II (Bac + 3) 
ou niveau I (Bac + 5), tous inscrits au répertoire national 
des certifications professionnelles. 25 heures de cours sont 
dispensées par semaine en moyenne. À chaque niveau, 
une réorientation est possible avec des « passerelles 
pédagogiques » prévues à cet effet. Les professeurs sont 
recrutés dans l’enseignement supérieur, essentiellement 
dans les universités et les grandes écoles.

L’établissement, qui a déjà installé une structure similaire 

à Rouen, prévoit de nombreux partenariats avec les 
entreprises locales, « au plus près du marché de l’emploi », 
des formations en alternance et des collaborations avec 
les établissements scolaires colombiens. Ainsi, dès l’année 
prochaine, le directeur souhaite mettre en place une « prépa 
sciences-po » ouverte à l’ensemble du réseau secondaire 
local.

Petit plus, il promet une réduction de 10 % sur les frais 
d’inscription à tous les élèves colombiens. Les tarifs varient 
de 3 900 euros à 6 500 euros.

> Petit-Colombes

UNE ÉCOLE DE COMMERCE  
À COLOMBES  
L’Institut d’études supérieures de Paris 
vient d’emménager boulevard Charles-
de-Gaulle. L’ouverture de cette école 
privée, le premier établissement 
d’enseignement supérieur dans notre 
ville, aura lieu le 12 octobre prochain.

Les locaux de l’espace des Quatre-Chemins accueilleront désormais une école de 
commerce : l’Institut d’études supérieures de Paris.



COUP DE JEUNE POUR L’HÔTEL KYRIAD
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> Fossés-Jean  
Bouviers/Stade

UN COMITÉ DE SUIVI  
POUR LES TRAVAUX DE RÉNOVATION URBAINE
Un comité de suivi a été créé pour informer 
les habitants de l’avancée des travaux de 
rénovation urbaine dans le quartier des 
Fossés-Jean/Bouviers. La première réunion 
a eu lieu le 14 septembre dernier.

L
e Projet de rénovation urbaine (PRU) est entré depuis 
quelques mois dans sa phase travaux. Les chantiers 
concernent la fermeture d’une partie de l’allée Paul- 
Langevin, la réhabilitation du 179 avenue Stalingrad et 

la démolition du 199 de la même avenue. Afin d’informer les 
habitants des répercussions sur le quartier, immédiates et à 
venir, un comité de suivi a été mis en place. Une fois par mois, 
une dizaine d’habitants du territoire concerné, accompagnés du 
référent quartier Ville et de la chargée des opérations du PRU 
se donnent rendez-vous. Le comité pourra être ponctuellement 
rejoint, selon la phase projet, par les usagers du territoire.
Le comité de suivi n’a pas pour vocation de travailler sur 
le contenu du projet de rénovation urbaine, tel qu’il a été 
défini et signé avec l’Agence Nationale pour la Rénovation 
Urbaine (ANRU). Son objectif est de prévenir les habitants au 
fur et à mesure des phases travaux et de mettre en place 
des supports visant à informer l’ensemble de la population 
concernée : courriers riverains, réunion de proximité, groupe 
de travail, exposition, affichage, etc.
Il permettra d’anticiper les dysfonctionnements éventuels 
que peuvent entraîner les travaux et de trouver des solutions 
communes pour minimiser les gênes pour les habitants du 
quartier.

L
’hôtel Kyriad, situé sur la Zac 
Kleber, vient d’achever des travaux 
de rénovation d’envergure. La 
façade a été repeinte mi-juillet, dans 

des tons clairs. À l’intérieur, la réception 
ainsi que le restaurant ont été repensés 
dans un décor design avec du nouveau 
mobilier. Des travaux dans les chambres 
ont été également été effectués et des 
solutions phoniques ont été trouvées 
pour isoler les pièces. Les salles de bains 
handicapées ont toutes été mises aux 
normes. La fibre optique a été installée 

dans tout l’établissement, ce qui permet 
aux clients de se connecter facilement et 
gratuitement dans toutes les pièces.
De quoi donner un bon coup de neuf 
à cet hôtel trois étoiles du groupe 
Immoparts, inauguré en 1987 et très 
apprécié par les entreprises du quartier, 
notamment pour ses deux salles de 
séminaire et la possibilité de se restaurer 
en soirée, de 19h à 22h. L’hôtel dispose 
également d’un bar lounge, et invite les 
Colombiens à venir regarder les matchs 
sur place en profitant d’un apéritif.

En fonction du thème abordé, le comité de suivi peut être complété par des usagers 
du territoire : habitants, associations, copropriétaires, parents d’élèves et directeurs, 
commerçants, bailleurs, entreprise de travaux, etc.

Nouveau décor et nouveau mobilier pour l’hôtel Kyriad.
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> Gabriel-Péri/ 
 Europe

32-34 AVENUE DE L’EUROPE, 
LES TRAVAUX  
S’ACCÉLÈRENT

L
a transformation du cœur de l’avenue de l’Europe se 
poursuit au 32-34, avec des travaux en surface et 
en souterrain, qui vont précéder plusieurs grandes 
opérations en 2016. Le grand immeuble actuellement 

en déconstruction, qui comptait 183 appartements, est 
désormais vide de ses occupants, ces derniers ayant été 
relogés, y compris les praticiens du cabinet médical qui 
se situait en rez-de-chaussée. Les équipes, pilotées par la 
société I3F, peuvent désormais programmer le chantier de 
démolition de la seconde partie de l’immeuble : plusieurs 
mois de travaux de curage, puis de désamiantage, sont 
à venir, avant la disparition proprement dite du bâtiment, 
prévue pour avril 2016.

Des opérations sont menées en parallèle au niveau de la 
chaufferie des logements de l’îlot : avec la déconstruction, 
une nouvelle chaufferie doit être créée pour le bâtiment 
22-30. Ce chantier essentiel est en cours et sera sans 

incidence pour les habitants. De son côté, la Ville mène 
des travaux d’assainissement au niveau de la nouvelle rue 
Jean-Monnet, qui devraient se terminer à la fin novembre.

Trois lots à construire à partir de l’été 2016

Ce programme, plutôt technique, est le prélude nécessaire 
au redémarrage des opérations de construction de 
nouveaux logements. L’îlot du 32-34 en accueillera à terme 
203, dont 90 en accession à la propriété. Un premier 
lot de 48 appartements a été livré l’an passé. De mai à 
septembre 2016, la préparation des chantiers des 3 autres 
lots débutera parallèlement à la réalisation du prolongement 
de la rue Jean-Monnet jusqu’à la rue de Legnano. D’ici 
deux ans, grâce à cette densification raisonnée, le quartier 
montrera un tout nouveau visage, avec un stationnement 
également mieux régulé : les parkings résidentiels étant 
créés en sous-sol des immeubles.

Ultime phase de travaux pour l’opération de 
réaménagement de l’îlot du 32-34, avant que 
ne débute, durant l’été 2016, la construction 
de plus de 150 nouveaux logements.

La déconstruction de la partie restante du grand immeuble se déroulera au premier trimestre 2016.
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«  NOTRE DÉTERMINATION 
RESTE INTACTE  »

Les agents de police nationale et municipale collaborent régulièrement sur des 
opérations conjointes.

La Police Nationale compte 110 agents à Colombes.

Jean-François Galland, commissaire de police à Colombes.

Le commissaire de police Jean-
François Galland a succédé en avril 
dernier à Arnaud Verhille à la tête 
de la circonscription de sécurité de 
proximité de Colombes. Il poursuit 
depuis son arrivée le travail de lutte 
contre la délinquance, les trafics de 
stupéfiants et vols par effraction.
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Vous avez pris vos fonctions en avril : quel a été votre 
parcours ?
J’ai intégré la Police Nationale en 1992 après un cursus 
universitaire en droit à Aix-en-Provence. J’ai été officier de police 
pendant 14 ans successivement à la direction centrale de la 
sécurité publique, à la direction de la formation et à la direction 
centrale de la police aux frontières. Après avoir été lauréat du 
concours de commissaire, j’ai occupé les fonctions de chef de 
la circonscription de Longjumeau, puis de Châtenay-Malabry 
avant de rejoindre Colombes.

De quels moyens matériels et humains dispose la 
Police Nationale à Colombes ?
L’effectif du commissariat totalise plus de 110  fonctionnaires. 
Nous disposons également d’un parc automobile composé de 
trois véhicules banalisés et de quatre véhicules sérigraphiés. 
Ce parc peut être renforcé sur demande auprès du district 
d’Asnières ou de la direction territoriale de Nanterre. La police 
d’agglomération mise en place en 2009 nous permet ainsi de 
bénéficier de renforts réguliers dans le cadre des opérations 
mutualisées. Ces renforts proviennent du district, avec la 
brigade spécialisée de terrain ; de la direction territoriale, 
avec les compagnies de sécurisation et d’intervention 
et les brigades anti-criminalité territoriales ; et des sous-
directions parisiennes, avec les unités cynophiles, la police 
régionale des transports et les équipes motocyclistes. Cette 
organisation associant des effectifs locaux et des effectifs 
issus de la mise en place de la police d’agglomération nous 
permet d’optimiser l’exercice des missions de lutte contre 
la délinquance et de préservation de la tranquillité publique.

Quelles sont vos priorités actuelles ? Les missions 
ont-elles évolué ?
La déclinaison du plan Vigipirate, et l’application rigoureuse 
des instructions qui en découlent, demeure notre principale 
priorité. Nous devons faire preuve d’une vigilance accrue et 
dans ce domaine, tout le monde doit se sentir concerné. 
Cela a évidemment eu un impact sur nos missions, mais cela 
ne nous empêche pas de prioriser notre action en fonction 
de l’analyse de la délinquance. La lutte contre les vols par 
effraction reste un objectif prioritaire. La stabilisation de ce 
type de délinquance sur les huit premiers mois de l’année 
nous encourage à poursuivre nos efforts. Dans ce domaine, 

je lance un appel à la population, dont la réactivité et le 
civisme peuvent être déterminants dans l’interpellation des 
auteurs.

Sur le plan des atteintes aux personnes, nos efforts se 
concentrent sur la lutte contre les vols avec violences, dont la 
plupart se situent en zone de sécurité prioritaire. Celle-ci fait 
l’objet d’une attention particulière et la lutte contre le trafic de 
stupéfiants reste une de nos préoccupations majeures. À titre 
d’exemple, depuis début 2015, 68 opérations mutualisées 
ont été organisées, 49 interpellations ayant donné lieu à une 
mesure de garde à vue ont été réalisées. La police judiciaire 
ainsi que le service des douanes sont étroitement associés 
à notre action.

Le nombre d’actes de délinquance a-t-il diminué dans 
ces quartiers ?
Le bilan à ce sujet est contrasté. Sur le plan des atteintes aux 
biens, nous enregistrons une baisse notable. En revanche les 
atteintes aux personnes progressent, mais cela est en partie 
la conséquence d’une présence policière renforcée. En effet, 
cette attention particulière génère des réactions d’hostilité. La 
confrontation des policiers avec les guetteurs et les dealers 
entraîne une multiplication des violences à l’encontre des forces 
de l’ordre. Notre détermination reste intacte et nous allons 
intensifier nos efforts pour déstabiliser le trafic.

La convention partenariale établie avec la police 
municipale a-t-elle permis de rendre plus efficace la 
collaboration entre vos deux forces ?
Cette convention a permis de formaliser leur cadre 
d’intervention dans le respect des prérogatives de chacun. 
C’est un progrès considérable, qui permet d’assurer la 
coordination entre nos effectifs. L’échange d’informations 
s’effectue de manière quotidienne et un bilan a lieu toutes 
les semaines en présence du maire, de son adjoint chargé 
de la sécurité, du directeur Sécurité et Prévention et de 
moi-même. L’impact sur le travail de terrain se caractérise 
par une meilleure lisibilité de nos actions. La prévision et 
le suivi de nos opérations communes s’effectuent à l’aide 
de tableaux de bords opérationnels hebdomadaires. Cette 
collaboration ainsi renforcée permet d’assurer un service de 
meilleure qualité aux Colombiens.

Nous allons intensifier  
nos efforts pour déstabiliser  
le trafic de stupéfiants‘‘

’’
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L
es associations sportives de 
Colombes sont à la fois multiples 
et variées. Quelques clubs se 
taillent la part du lion, avec un 

nombre considérable de licenciés, 
comme Colombes Natation et ses 
600 adhérents, l’ESC Hand et ses 
350 affiliés, les 1 100 joueurs de tennis 
réunis au sein du club Amiot et du 
Colombes tennis club, sans compter 
les 1700 footballeurs de l’ESC Foot, 
du LSOC et du Racing… Mais en sus 
de ces pratiques très fédératrices, 
Colombes peut se targuer d’offrir une 
très large palette d’activités, du rugby 
au badminton en passant par le volley, 
le basket, mais aussi tous les sports de 
combat, y compris le grappling et la lutte 
bretonne, le futsal, les sports de glace… 
Et dans chacune de ces spécialités, les 
clubs font preuve d’excellents résultats 
qui permettent à la ville de rayonner 
bien au-delà de son territoire. L’équipe 
de hand féminine par exemple, joue 
en nationale 2 depuis deux ans, cette 
année le CSG s’est rendu une fois de 
plus aux championnats du monde 
de ballet sur glace, les 117 garçons 
du Racing football jouent au niveau 
national… Un exploit qui n’occulte 
pas le très beau parcours de leurs 
homologues féminines, qui ont gagné 
deux fois la coupe des Hauts-de-Seine 
et qui emmènent dans leur sillage huit 
autres équipes, des plus petites, de six 
ans à peine -les « fillofoot »- aux seniors, 
en passant par toutes les catégories 

d’âge (U 11, U 13, U 16, U 19). Les 
sports de combat, notamment la boxe, 
le grappling et le karaté, se hissent eux 
aussi à de très hauts niveaux avec des 
exploits internationaux pour certains de 
leurs membres. (voir Colombes le mag 
n° 10 p. 37).

Sport dans les écoles

Colombes ne se caractérise pas 
seulement par le dynamisme de ses 

clubs : les écoles, elles, sont loin d’être 
en reste et se positionnent comme un 
excellent réservoir de futurs champions 
tout en permettant au plus grand 
nombre de s’initier à de multiples 
activités. Tous les ans, le cross scolaire 
réunit 5 000 élèves du CP au CM2, et 
les « Rencontres athlétiques » sont quant 
à elles l’événement incontournable de 
l’ensemble des CM2, soit 3200 élèves. 
Enfin, les « jeux d’opposition » font la joie 
de 3800 élèves chaque année, de la 

SPORTEZ-VOUS BIEN !
Avec ses 80 associations sportives, ses neuf gymnases, sa piscine, sa 
patinoire, ses rendez-vous sportifs auprès du grand public ou des scolaires, 
ses trois stades et son passé olympique, Colombes se présente comme une 
ville particulièrement tonique.

Boulodrome
Gymnase
Patinoire
Piscines
Piste de bi-cross

Roller park
Salle de sport de combat
Stade
Tennis
Tennis de table

Stade Yves-du-Manoir

La ville comprend de nombreux équipements sportifs.
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80
associations  

sportives.

1 700
licenciés  

de foot (3 clubs).

22
agents pour  

la piscine olympique.

120 000  euros
pour la réfection de trois courts  
de tennis sur le pôle Lagravère

160 000 euros
euros pour la rénovation  

du revêtement du gymnase 
Ambroise-Paré.

Chiffres clefs

DOSSIER

Roller park
Salle de sport de combat
Stade
Tennis
Tennis de table

La ville comprend de nombreux équipements sportifs.
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Les équipements sportifs de la Ville sont-ils 
suffisants pour répondre aux pratiques de la 
population et aux attentes des clubs ?
Non, au vu de la population de Colombes qui ne cesse 
de croître. Heureusement que nous avons un accord 
avec le Département pour l’occupation des gymnases 
des collèges ! Toutes les infrastructures sont entretenues 
au mieux, rénovées et utilisées, mais nous ne pouvons 
plus ouvrir de créneaux horaires sans empiéter sur les 
horaires d’ouverture au public. Nous attendons pour 
décembre 2015 l’ouverture du gymnase Margueritte 
Duras.

La deuxième édition des Foulées olympiques aura 
lieu en novembre prochain. Souhaitez-vous voir 
évoluer cet événement ?
C’est une course qui nécessite une grosse organisation 
de la part du service des sports à qui je rends hommage 
pour sa réactivité. L’objectif à terme est de la faire évoluer 
vers un semi-marathon. Aujourd’hui, la diminution de la 
dotation de l’État ne nous permet pas de l’envisager 
pour l’année prochaine. Nous attendons donc la création 
de la Métropole du grand Paris et la mutualisation des 
moyens pour essayer de le mettre en place.

Quelle importance souhaitez-vous donner au 
projet de Jeux Olympiques en 2024 ?
Colombes a été une ville olympique en 1924. Elle a 
été retenue pour la candidature des jeux de 2012 et 
devait accueillir le baseball. C’est un signal fort pour 
l’attractivité de la ville d’inscrire Colombes dans le 
projet Paris - Jeux Olympiques 2024. Si Colombes 
et son stade Yves-du-Manoir sont retenus comme 
infrastructures sportives, celui-ci retrouvera une 
seconde jeunesse. Nous espérons accueillir le hockey 
sur gazon avec le soutien du Département. Ce sera 
également le centenaire de sa première participation.

grande section de maternelle au CM2.
Les scolaires sont le deuxième utilisateur le plus important 
des équipements municipaux après les clubs sportifs 
locaux. Cinq éducateurs sportifs à temps complet 
accompagnent les enseignants sur dix disciplines 
sportives tout au long de l’année, du lundi au vendredi 
pour un volume d’heures global de près de 2 200 heures.
En plus des interventions en école élémentaire, la direction 
des sports a mis en place un cycle gymnastique pour les 
grandes sections de maternelle à hauteur de 360 heures 
sur l’année. Les TAP, ou temps d’activités périscolaires, 
sont également une véritable opportunité d’offrir des 
activités sportives aux petits Colombiens, tous les 
vendredis après-midis, à l’occasion de cycles dédiés, de 
même que les accueils de loisirs le mercredi après-midi.

Le patrimoine sportif

Le patrimoine sportif de Colombes, bien que vieillissant, 
est cependant constitué de très beaux équipements, 
évocateurs de son glorieux passé de site olympique. La 
ville peut se targuer de trois stades dont deux municipaux 
– le stade Charles-Péguy et le stade Fernand-Hémon  – 
et un stade départemental, Yves-du-Manoir, où se 
déroulèrent les Jeux Olympiques de 1924.

Cinq gymnases municipaux et quatre gymnases scolaires 
sont à la disposition des clubs et des écoles. Seul le 
gymnase Ambroise-Paré est en mesure d’accueillir des 
rencontres sportives de niveau régional ou interrégional 
avec l’homologation correspondante et des tribunes 
d’une capacité de 499 personnes. C’est pour cette raison 
notamment que la Ville a décidé d’investir 160 000 euros 
dans le renouvellement du revêtement de son sol, un 
chantier qui démarrera en décembre prochain.
Parmi les autres équipements sportifs figurent le pas de 
tir à l’arc, au stade Charles-Péguy, la salle d’armes, le 
J’sport, réservé au tennis de table, le boulodrome et le 
tennis club Amiot.

Le Pôle Lagravère demeure un des fleurons de la ville, pour 
sa concentration d’équipements de qualité. Situé au cœur 
du parc Lagravère, il est constitué d’une piscine, d’une 

INTERVIEW
Trois questions à 
Sébastien Perrotel, 
adjoint au maire, 
délégué à la  
Jeunesse  
et aux Sports

Les JO de 2024,
un signal fort

Le Pôle Lagravère 
demeure un des  
fleurons de la ville

‘‘

‘‘

’’
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patinoire, d’une salle de fitness et de courts de tennis 
que la Ville envisage de refaire à neuf cette année. 
La piscine, dotée d’un bassin olympique, reçoit en 
moyenne 500 personnes par jour et permet de pratiquer 
la natation, d’accueillir les bébés nageurs, d’héberger 
les entraînements d’aquagym ou de plongée sous-
marine. Petite particularité de cet équipement : l’énergie 
« dépensée » pour maintenir le froid à la patinoire toute 
la saison permet de chauffer l’eau des douches et des 
bassins de la piscine sans consommer plus d’électricité. 
Une « astuce » qui a permis à la Ville de réaliser de 
substantielles économies.

www.colombes.fr/tempslibre/sportsL’équipe féminine du Racing football a gagné deux fois la coupe des Hauts-de-Seine.

’’

Parcours Olympique des Hauts-de-Seine : 

Jean-Michel Godard,CPD-EPS  DSDEN des Hauts-de-Seine 

Plan du Parcours Ordre du parcours
1-Du 9 au 13 novembre : Montrouge

2-Du 16 au 20 novembre : Bagneux

3-Du 23 au 27 novembre : Sceaux /
 Fontenay-aux –Roses / Bourg-la-Reine 
4-Du 30 novembre au 4 décembre : Antony 

5-Du 7 au 11 décembre : Le Plessis-
Robinson/ Chatenay-Malabry
6-Du 14 au 18 décembre : Clamart 

7-Du 4 au 8 janvier : Chatillon 

8-Du 11 au 15 janvier : Malakoff / Vanves 

9-Du 18 au 22 janvier : Issy-les-Moulineaux 

10-Du 25 au 29 janvier : Meudon/ Chaville

11-Du 1 au 5 février : Sèvres 

12-Du 8 au 12 février : Boulogne 

13-Du 15 au 19 février : Saint-Cloud / 
Ville dʼAvray / Marnes-la-Coquette / 
Vaucresson/ Garches
14-Du 7 au 11 mars : Rueil-Malmaison

15-Du 14 au 18 mars : Nanterre II 

16-Du 21 au 25 mars : Nanterre I 

17-Du 28 mars au 1 avril : Suresnes/Puteaux

18-Du 4 avril au 8 avril : Neuilly-sur-Seine

19-Du 11 avril au 15 avril : Levallois-Perret

20-Du 2 au 6 mai : Clichy-la-Garenne

21-Du 9 mai au 13 mai : Villeneuve-la-
Garenne
22-Du 16 mai au 20 mai : Gennevilliers

23-Du 23 mai au 27mai : Asnières

24-Du 30 mai au 3 juin : Courbevoie 

25-Du 3 juin au 10 juin : Bois-Colombes 

26-Du 13 juin au 17 juin : Colombes I 

27-Du 20 juin au 24 juin : Colombes II /
 La Garenne-Colombes

 Le parcours débutera à Montrouge le 9 novembre 2015 et se terminera le 24 juin 2016 à 
Colombes 

 Le « relais » du parcours est à organiser avec son « prédécesseur » et avec son 
« successeur », 

 Un drapeau olympique sera transmis de circonscription en circonscription dʼune délégation à 
une autre. 

 Les « productions » de circonscription seront exposées en préfecture à lʼissu du projet. 

Début

Fin

26-Du 13 juin au 17 juin : Colombes I 

27-Du 20 juin au 24 juin : Colombes II /
 La Garenne-Colombes

COLOMBES À L’ARRIVÉE DU PARCOURS  
OLYMPIQUE DES HAUTS-DE-SEINE

La construction du stade Yves-du-Manoir 
sur les terrains du stade du Matin remonte 
à 1924. À l’époque, cette enceinte de 
60 000 places, qui permettait l’évacuation 
de tous ses spectateurs en 15 minutes, 
était révolutionnaire. Le stade devient 
rapidement le « stade national » et accueille 
la coupe du monde de football en 1938.
Avec la candidature de Paris aux Jeux 
olympiques de 2024, le stade Yves-du-
Manoir retrouvera une seconde jeunesse. Il 
sera dès juin prochain la destination finale 
d’un parcours olympique de 27 étapes, 
lancé par l’Académie de Versailles. Porté 
par les inspecteurs de l’Éducation nationale, 
en lien avec les conseillers pédagogiques 
chargés de l’éducation physique et sportive, 
le parcours commencera le 9 novembre 
prochain et se terminera le 24 juin 2016. 
Objectifs affichés par l’académie : sensibiliser, 
par des expressions littéraires, artistiques ou 
sportives, le plus grand nombre d’écoliers, 
de collégiens et de lycéens aux valeurs de 
l’olympisme : excellence, amitié, respect.
Comme le rappelle Philippe Wuillamier, 
directeur académique des services de 
l’éducation nationale des Hauts-de-Seine, 
« la riche histoire et l’actualité sportive du 
département, avec ses amateurs et ses 
grands champions, constituent des points 
d’appuis précieux pour promouvoir ces 
valeurs dans les établissements scolaires. »

Plan du Parcours olympique



S
i vous aimez votre ville, dites-
le-lui ! La page Facebook de 
Colombes est un mur virtuel 
sur lequel vous trouverez, au fil 

de la journée, les dernières infos : de 
l’ouverture d’une crèche au nouveau 
service en ligne rendu par la collectivité, 
du spectacle qui se joue le soir même 
dans un théâtre de la ville à la date du 
prochain conseil municipal, des travaux 
dans votre rue aux résultats du match 
de rugby en passant par la dernière 
soirée-débat au cinéma l’Hélios. En 
vous abonnant à la page, en devenant 
fan, en cliquant « J’aime » quand vous 
aimez, en partageant ce qui vous plaît 
avec vos amis, vous augmentez vos 
chances d’être informé en tant réel des 
dernières nouveautés.

Facebook, ce sont aussi beaucoup 
de visuels : vous découvrirez en avant-
première les images des derniers 
événements institutionnels, sportifs, 
festifs, et pourrez échanger vous aussi 
vos coups de cœur lors de concours en 
postant des clichés de votre ville telle 
que vous la percevez.

COLOMBES REJOINT 
LES RÉSEAUX SOCIAUX : 
CONNECTEZ-VOUS !  
Colombes dispose désormais de sa page Facebook et de son compte 
Twitter. Un moyen pour la collectivité d’établir des liens et des échanges 
avec les habitants et de communiquer au jour le jour sur l’actualité de la 
ville. Un atout indispensable que la municipalité entend valoriser.

COLOMBES EN MARCHE16
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Avec le temps, la communauté des « fans » de Colombes 
ne fera que grandir et permettra de faire rayonner la ville, 
en son sein mais aussi au-delà de ses frontières. La Ville 
fait le choix de sa présence sur Twitter, ce qui lui permettra 
de vous communiquer en temps réel les dernières 
infos, sous forme de brèves, mais aussi, à travers des 
liens, des articles, des vidéos évoquant Colombes ou 
le territoire au sens large. Twitter et Facebook sont des 
réseaux sociaux, qui permettent de dialoguer avec une 
communauté : amis, habitants, institutions, collectivités, 
journaux, associations…

Facebook et Twitter, mode d’emploi

Vous n’avez pas de compte Facebook ?
Rendez-vous sur www.facebook.com. Il vous suffit de 
donner votre nom, votre mail et un mot de passe.
Pour retrouver la ville de Colombes sur Facebook : ren-
dez-vous sur VilleColombes. Aimez la page, abonnez-
vous et partagez les informations.

Twitter, comment ça marche ?
Rendez-vous sur twitter.com et créez un compte. Choi-
sissez un nom d’utilisateur. Abonnez-vous à des fils Twit-
ter amis et inconnus. Vous pouvez désormais tweeter 
et retweeter (RT). Tweeter, c’est poster un message de 
140 signes sur le sujet qui vous plaît. Retweeter, c’est 
citer ou reprendre le tweet d’un autre en cliquant sur la 
double flèche Retweeter. Pour partager un tweet avec 
quelqu’un, tapez @ suivi du nom du compte. Cela place 
votre tweet dans son fil de discussion si la personne est 
aussi abonnée à votre compte. Le Hashtag ou # suivi 
d’un mot (sans espace) est le thème de votre message. Il 
permet de suivre toutes les conversations sur Twitter qui 
ont trait à cet événement.

Pour rejoindre la ville de Colombes sur Twitter :
@VilleColombes

La page Facebook et le compte Twitter sont régis par 
une charte de modération qui engage les internautes à 
respecter ces quelques conseils.
Les voici : soyez tolérants dans vos échanges. Vérifiez 
vos informations, citez vos sources. Prenez un temps 
de réflexion avant d’envoyer votre message. Ce que 
vous ne diriez pas lors d’une conversation réelle, ne 
l’écrivez pas non plus sur Facebook. N’écrivez pas en 
majuscules, elles donnent l’impression que vous criez. 
Pour vous adresser à une personne en particulier dans 
un fil de commentaire, vous pouvez utiliser le symbole @ 
suivi du nom de son profil.

Charte d’utilisation

Pour quelles raisons la Ville de Colombes rejoint-elle 
les réseaux sociaux ?
20 % de la population de la Ville de Colombes a entre 
15 et 29 ans. C’est une génération connectée qui 
échappait jusqu’à présent à notre communication. 
Indépendamment même de cet état de fait, 
l’information circule aujourd’hui bien différemment 
qu’autrefois et il est grand temps pour nous 
d’emprunter le chemin de la modernité.

L’objectif poursuivi par cette ouverture est simple : 
informer, diffuser toujours plus et toujours mieux les 
informations les plus utiles et les plus recherchées 
par les Colombiens. Prendre position sur Facebook, 
c’est donc affirmer une posture de proximité avec les 
habitants et moderniser l’image de notre Ville.

Vous avez choisi de privilégier Facebook et 
Twitter. Quels usages souhaitez-vous réserver à 
chacun de ces réseaux ?
La page Facebook de Colombes est une « vitrine » de 
la ville sur laquelle sont diffusés tous les événements. 
Vous y retrouverez les photos et les vidéos, les 
annonces des prochains événements, l’empreinte 
continue de la vie de notre cité.

Le Compte Twitter de la ville présente un tout autre 
intérêt. Les internautes commencent à s’habituer à 
ce moyen de communication dont la spécificité est 
d’interpeller ou être interpellé. C’est le vecteur de 
messages forts, d’annonces ponctuelles bénéficiant 
d’un haut niveau de visibilité. L’occasion de recevoir 
en temps réel des messages courts et instantanés à 
propos des grands moments Colombiens.



LE COMMERCE DE PROXIMITÉ 
CÉLÈBRE LE SPORT
Samedi 10 octobre se déroulera la 7e édition de la Journée nationale du commerce 
de proximité de l’artisanat et du centre-ville. Hervé Lemainque, à l’origine de cet 
événement qui réunit 400 villes françaises, en rappelle les objectifs.

Comment est née cette journée ?
Le concept remonte à 2005. 
J’avais proposé de mettre en place 
cette journée récurrente, chaque 
deuxième samedi d’octobre. Avec 
cet événement, nous souhaitons 
faire passer le message suivant à la 
population : « c’est vous qui faites le 
commerce d’aujourd’hui et de demain, 
si vous ne faites pas travailler le 
commerçant de proximité, il disparaît ». 
Nous avons commencé à organiser la 
manifestation à Colombes, puis dans 
les Hauts-de-Seine. Depuis 2008, 400 
villes ont suivi notre exemple, y compris 
en Guadeloupe et à la Réunion. L’idée 
a fait son chemin !

Quels sont les objectifs poursuivis ?
Nous souhaitions créer, non pas 
une énième animation commerciale, 
mais une véritable opération de 
communication et de relations publiques 
qui évoque ce qu’apporte le commerce 
dans la ville en termes de convivialité, de 
lien social et d’harmonie. C’est pourquoi 
nous avons imaginé un concours pour 
les villes participantes avec un label 
symbolisé par des « sourires ». Le jury 
apprécie le travail collectif et les résultats 
obtenus en termes de visibilité par les 
municipalités, les unions commerciales, 
le conseil départemental, les chambres 
consulaires. Cela fonctionne sur le 
même principe que les « villes fleuries » 
avec un barème de un à quatre 

sourires. Colombes est déjà labellisée 
« 3 sourires » et nous espérons bien 
conquérir le quatrième cette année !

Qui sont les membres du jury ?
Le jury national est principalement 
composé d’une vingtaine de personnalités 
qualifiées, responsables de fédérations 
professionnelles et représentants du 
secteur public ou associatif.

À Colombes, combien de 
commerçants participent  
à l’opération ?
Une soixantaine, essentiellement sur 
le centre-ville. Nous leur donnons 
carte blanche. C’est leur manifestation 
et leur objectif est de faire découvrir 
ou redécouvrir leur métier. C’est une 
grande journée « Portes ouvertes ». 
Cette journée est aussi une façon de 
dire merci au client pour sa fidélité, et 
de lui proposer de partager « un geste 
d’amitié ».

Quel thème avez-vous choisi cette 
année à Colombes ?
Nous voulons associer nos commerces 
aux activités sportives proposées 
à Colombes. La candidature de la 
Ville de Paris pour l’organisation des 
Jeux olympiques de 2024 et le passé 
prestigieux de Colombes avec le 
stade Yves-du-Manoir nous incitent 
naturellement à choisir ce thème. 
Nous souhaitons proposer un jeu 
avec un objet sportif à découvrir qui 
sera placé dans chaque vitrine et des 
démonstrations sportives en centre-
ville.

ENTREPRISES & INNOVATIONS

Hervé Lemainque (à gauche sur notre photo), président de l’association de la Journée nationale du commerce de proximité de 
l’artisanat et du centre-ville (JNCP) constate un retour du consommateur vers le centre-ville.
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Matthieu Paillot, directeur de Teksial. L’entreprise s’installera en octobre à Colombes, dans les 1 850 m2 de bureaux loués 
au sein du programme Equilibre.

19

TEKSIAL : DES EXPERTS POUR OPTIMISER  
VOS TRAVAUX D’ISOLATION
Société de conseils dédiée aux économies d’énergie, Teksial va s’installer en 
octobre avenue Jean-Jaurès, au sein du programme « Equilibre », pour y développer 
son activité, tournée notamment vers les particuliers.

L
’ensemble des bureaux « Équilibre » 
va connaître une nouvelle vie. 
Inoccupé depuis des années, ce 
programme immobilier situé près 

des anciens sites Thalès, a été repris en 
main par le groupe Emerige, qui a réussi 
à attirer de nouvelles entreprises, comme 
Teksial, jusque-là présente à Levallois. 
« Nous avons passé 17 ans dans nos 
anciens bureaux, qui sont devenus trop 
petits, explique Matthieu Paillot, directeur 
de Teksial. La proximité avec Paris, les 
services intégrés, le tissu économique 
local, nous ont décidés à choisir 
Colombes ».

Entreprise de conseil spécialisée dans les 
économies d’énergie, Teksial a connu une 
progression constante, passant de 70 
employés à ses débuts, à 150 aujourd’hui. 
L’un de ses clients est Engie, anciennement 
GDF-Suez, mais la société a récemment 
adopté un nouveau positionnement, 

tourné vers l’usager. L’objectif est de lui 
fournir une expertise en matière d’éco-
énergie et de transition énergétique, via 
le site www.monexpert-isolation.fr. L’idée 
est de donner des conseils à distance, 
par Internet ou téléphone, pour réaliser 
ses travaux. « L’optimisation de votre 
production énergétique passe par 
différents domaines, précise Matthieu 
Paillot. Nous priorisons l’amélioration 
de l’enveloppe, c’est-à-dire les murs et 
le toit ». Le service est gratuit pour les 
particuliers : TEKSIAL se rémunère auprès 
des fournisseurs d’énergie car l’entreprise 
les aide à remplir leurs obligations légales 
de promotion des économies d’énergie.

L’entreprise souhaite aussi développer 
des outils numériques destinés aux 
collectivités en mettant à leur disposition 
des plates-formes Internet dédiées au 
thème de l’éco-énergie, pendant la durée 
souhaitée. « Le marché de l’énergie s’est 

considérablement ouvert. Cela a créé 
une nouvelle dynamique. Mais il faut 
savoir interpréter ces offres, c’est là où 
nous jouons notre rôle de conseiller ». 
Pour soutenir sa croissance, l’entreprise 
recherche régulièrement de nouveaux 
collaborateurs, dans les domaines de la 
relation client, du digital ou du conseil en 
efficacité énergétique.

L’immeuble de bureaux d’affaires 
West Plaza attire de plus en plus 
d’entreprises à Colombes. Après 
l’installation, en début d’année, 
du groupe Delachaux, spécialisé 
dans le ferroviaire, la conductique 
et les métaux, deux autres grandes 
sociétés viennent d’officialiser 
leur arrivée et l’aménagement de 
leur siège social. E.ON France, 
3e producteur et fournisseur 
d’électricité, de gaz naturel et de 
solutions énergétiques en France, 
occupera 3 182 m2 de bureaux 
neufs. Fraikin France, leader 
européen de la location de véhicules 
utilitaires et industriels pour les 
professionnels, a également loué 
3 000 m2 de bureaux.

À WEST PLAZA, TROIS 
NOUVELLES ENTREPRISES
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Il existe actuellement 7,80 km de pistes 
ou bandes cyclables à Colombes, 
autrement dit, des voies exclusivement 
réservées aux vélos. De plus, sept zones 
30 favorisent une circulation « apaisée » 
permettant aux cyclistes de rouler à 
double sens dans toutes les rues de 
ce périmètre, y compris celles à sens 
unique pour les automobiles.
Objectif à terme : permettre aux cyclistes 
de traverser la ville du nord au sud ou 
d’est en ouest, en toute sécurité.  Une 
cité accueillante pour les cyclistes 
suppose de nombreuses possibilités 
de stationnement. 250 arceaux ont été 

installés sur toute la ville et deux parcs 
à vélo fermés, accessibles par badge, 
sont à la disposition des usagers. Le 
premier, aux abords de la gare du 
Stade, (10 places), le second (35 places) 
près de la gare de Colombes, sous le 
viaduc, avenue Ménelotte. N’hésitez 
pas à contacter la municipalité, en 
charge du dispositif (01 47 60 81 50). 
Pour compléter ces équipements, la 
Ville a demandé à la SNCF d’étudier, aux 
abords des gares du Stade, des Vallées 
et de Colombes, des abris à vélos de 
type Veligo, sécurisés et accessibles 
avec un pass Navigo.

COLOMBES DURABLE
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Direction Infrastructure
Etudes Déplacements Environnement Urbain - Décembre 2013

ZONES DE CIRCULATION APAISEE
ET RESEAU CYCLABLE

38,2 km d'aménagements cyclables
sur les 119 km de voirie

26 km de zones apaisées dont
17,6 km de double sens cyclable

Zone 30 projetée

Zone 20 projetée
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Colombes compte 38,2 km d’aménagements cyclables sur les 119 km de voirie.

Argenteuil

Bezons

Nanterre
la Garenne-Colombes

Bois Colombes

Asnières

Gennevilliers

SE DÉPLACER À VÉLO
La bicyclette est un mode de déplacement doux et rapide qui séduit de 
plus d’habitants et de salariés. Le point sur le maillage progressif de la 
ville en pistes, bandes et itinéraires cyclables.

•  Des vélos partagés pour le personnel 
municipal Plusieurs bicyclettes sont 
mises à disposition du personnel 
de la Ville pour les déplacements 
professionnels. 27 vélos ont été 
attribués aux centres de loisirs, quatre 
vélos dans les crèches et 12 vélos 
partagés sont disponibles sur quatre 
sites répartis dans la ville.
•  Qualité de l’air. Le samedi 10 octobre, 
les Amis de la nature se rendront dans 
plusieurs quartiers, ainsi qu’au Parc 
Lagravère, pour y mesurer le taux de 
particules fines dans l’atmosphère.

En bref

rue Gabriel Péri

rue Gabriel Péri

bo
ule

va
rd

 d
e 

Va
lm

yrue Paul Bert

avenue de Stalingrad

avenue de l’Agent Sarre

rue Victor Hugo

bd Edgar

Quinet
rue du Bournard

rue du Maréchal Joffre

av
en

ue
 H

en
ri 

Ba
rb

us
se

av
en

ue
 H

en
ri 

Ba
rb

us
se

av
en

ue
 H

en
ri 

Ba
rb

us
se

av
en

ue
 H

en
ri 

Ba
rb

us
se

av
en

ue
 H

en
ri 

Ba
rb

us
se

av
en

ue
 H

en
ri 

Ba
rb

us
se

av
en

ue
 H

en
ri 

Ba
rb

us
se

av
en

ue
 H

en
ri 

Ba
rb

us
se

av
en

ue
 H

en
ri 

Ba
rb

us
se

av
en

ue
 H

en
ri 

Ba
rb

us
se

av
en

ue
 H

en
ri 

Ba
rb

us
se

av
en

ue
 H

en
ri 

Ba
rb

us
se

av
en

ue
 H

en
ri 

Ba
rb

us
se

av
en

ue
 H

en
ri 

Ba
rb

us
se

av
en

ue
 H

en
ri 

Ba
rb

us
se

av
en

ue
 H

en
ri 

Ba
rb

us
se

av
en

ue
 H

en
ri 

Ba
rb

us
se

av
en

ue
 H

en
ri 

Ba
rb

us
se

av
en

ue
 H

en
ri 

Ba
rb

us
se

av
en

ue
 H

en
ri 

Ba
rb

us
se

av
en

ue
 H

en
ri 

Ba
rb

us
se

av
en

ue
 H

en
ri 

Ba
rb

us
se

av
en

ue
 H

en
ri 

Ba
rb

us
se

av
en

ue
 H

en
ri 

Ba
rb

us
se

PP

bd Charles de Gaulle

bd Charles de Gaulle

bd Charles de Gaulle

bd Charles de Gaulle

bd Charles de Gaulle

bd Charles de Gaulle

bd Charles de Gaulle

bd Charles de Gaulle

bd Charles de Gaulle

bd Charles de Gaulle

bd Charles de Gaulle

bd Charles de Gaulle

bd Charles de Gaulle

bd Charles de Gaulle

bd Charles de Gaulle

bd Charles de Gaulle



Après un été marqué par des travaux d’importance dans 
plusieurs groupes scolaires (Langevin-Wallon, Henri-Martin et 
Buffon en particulier), plus de 9 500 élèves de primaire ont fait 
leur rentrée le 1er septembre. Cette année scolaire est marquée 
par le renforcement des activités périscolaires, dont les enfants 
profitent le vendredi après-midi. Gérées par la Ville, et gratuites 
pour les familles, ces activités seront dédiées à la découverte, 
surtout pour les maternelles. L’une des nouveautés de cette 
rentrée consiste également en l’ouverture de l’école primaire 
Simone Veil, qui a accueilli ses 12 premières classes de 
maternelle et d’élémentaire, en présence de Madame le Maire, 
Nicole Goueta, et de l’adjointe aux affaires scolaires Leila 
Leghmara. Les élus ont ensuite visité durant cette première 
matinée de cours l’école élémentaire Victor Hugo.

Pour la première fois, les deux clubs de tennis colombiens, le 
TC Amiot et le Colombes Tennis Club (CTC) se sont associés 
pour organiser le 19 septembre un derby sur les terrains de la 
rue Robert Schuman. Au total, 88 participants, jeunes et adultes, 
joueurs et enseignants, se sont affrontés durant cette journée 
dédiée à la balle jaune, devant un public enthousiaste. À l’issue 
de la compétition, c’est le CTC qui est sorti vainqueur, avec 12 
victoires à 10. La coupe de ce « derby de Colombes », ainsi que 
les médailles pour les participants, ont été remises en présence 
de Madame le Maire, Nicole Goueta, et de Sébastien Perrotel, 
adjoint au maire délégué à la Jeunesse et aux Sports.

INSTANTANÉS22

le mag Octobre 2015

Le dimanche 30 août s’est déroulée la 71e commémoration de la 
Libération de Colombes. C’est en effet en août 1944 que la commune 
a été délivrée de l’occupation allemande, grâce au courage des 
soldats alliés. Anciens combattants et élus se sont réunis en matinée 
pour leur rendre hommage, en fleurissant les stèles du Centre-ville, 
puis en allant se recueillir devant le Mémorial de la Résistance et de la 
Déportation. La cérémonie s’est terminée sur le perron de la mairie, 
avec un moment musical assuré par l’Harmonie municipale.

Il y a 71 ans, Colombes était libérée

Pour son grand retour, le Forum des associations, qui va désormais 
se tenir tous les ans, a attiré une foule d’habitants à l’Avant Seine, 
et ce dès le vendredi après-midi, lors de son lancement qui s’est 
déroulé en présence de Madame le Maire, Nicole Goueta, et de 
son homologue allemand, Theo Wieder, maire de Frankenthal, avec 
laquelle Colombes est jumelée depuis 1958. Plus de 150 associations 
étaient présentes durant deux jours dans les travées de l’équipement 
culturel : l’occasion pour chacun de s’inscrire à une activité sportive, 
de découvrir l’action d’associations dédiées à la santé, l’éducation 
ou la solidarité. Plusieurs animations et initiations musicales étaient 
aussi organisées sur le parvis des Droits de l’Homme. Rendez-vous 
désormais en septembre 2016, pour la 16e édition.

Forum des associations : un retour remarqué !

Une rentrée pleine de nouveautés

Une journée de tennis mémorable
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L’HISTOIRE SE DÉVOILE PENDANT  
LES JOURNÉES DU PATRIMOINE

Rendez-vous incontournable de septembre, les Journées 
du Patrimoine se sont une nouvelle fois déclinées à 
Colombes à travers une grande variété d’animations et de 
visites remontant les traces du passé de la commune. Outre 
les parcours nocturnes, projections, circuits et événements 
particuliers comme la journée portes ouvertes du Siaap, 
plusieurs propositions ont attiré un public de curieux en 
centre-ville comme ici devant l’ancien Colombes Palace 
(photo ci-dessus).

Rue Saint-Denis, un parcours interactif et instructif a permis 
de rappeler, en compagnie d’une conférencière, que la voie 
commerçante était il y a longtemps l’axe central d’un village 
entouré de campagnes verdoyantes.

Plus au nord, l’institut Jeanne-d’Arc (photo ci-dessus) 
ouvrait ses grilles le temps d’un après-midi, laissant 
les visiteurs admirer sa richesse architecturale. L’école 
remonte en effet au XVIIe siècle, et a été reconvertie en 
lieu d’enseignement après avoir notamment servi d’hôpital 
pendant la Guerre !

Devoir de mémoire à l’Arc de Triomphe

Signature du Contrat de ville

Accompagné d’anciens combattants et de deux 
classes de primaire, Arnold Bauer, conseiller municipal 
délégué aux Relations avec les cultes et aux Anciens 
combattants, s’est rendu le 15 septembre sous l’Arc 
de Triomphe, pour y raviver la flamme du soldat 
inconnu. La délégation présente ce jour-là faisait office 
de devoir de mémoire pour les enfants, venus des 
écoles Langevin-Wallon et Jean-Jacques Rousseau. 
Les élèves présents ont participé à ce rituel symbole 
d’espérance et du sacrifice des combattants tombés 
pour la France.

Madame le maire, Nicole Goueta, le Préfet Yann Jounot, 
et les partenaires institutionnels de la municipalité (dont 
la Région et le Département) se sont réunis pour un 
moment important le 16 septembre à l’hôtel de ville. 
Ils signaient les nouveaux Contrats de ville, qui vont 
guider la politique de renouvellement urbain pour les 
cinq années à venir. Ils se sont ainsi mobilisés pour 
accompagner et financer des projets porteurs d’avenir, 
dans les quartiers prioritaires du Petit-Colombes, des 
Fossés-Jean/Bouviers, ainsi que la cité des Musiciens.

Une rentrée pleine de nouveautés

Une journée de tennis mémorable



Le traditionnel tournoi de Wii intergénérationnel fera son retour lors de cette 7e édition.

SEMAINE BLEUE  
NEUF JOURS DE RENCONTRES  
ET DE DÉCOUVERTES

Organisée pour la 7e année à Colombes, 
la Semaine Bleue est désormais 
un rendez-vous connu et prisé des 
habitants, retraités en particulier, mais 
pas seulement. La manifestation se 
décline du 10 au 18 octobre en une 
cinquantaine d’activités, placées 
comme en 2014 sous le signe de la 
création, de la citoyenneté, et des 
rencontres, comme le prouve l’affiche 
de cette édition, réalisée grâce à un 
partenariat entre la Maison de l’Image 
et le service intergénérationnel.

L’événement mobilise de fait de multiples 
services municipaux, à commencer 
par le service prévention santé, le 
Clic (Centre local d’information et de 
coordination, destiné aux Colombiens 
de plus de 60 ans) mais aussi les 
médiathèques, la direction des sports… 
Parmi les partenaires privés, essentiels, 
les maisons de retraite sont présentes 
en nombre, et ouvrent pour certaines 
leurs portes au grand public à cette 
occasion. Le monde associatif est 
également très investi dans la Semaine 
Bleue, qu’il s’agisse d’associations 

culturelles, sportives ou autres. 
C’est d’ailleurs l’une d’entre elles, la 
Compagnie du Temps de Vivre, qui se 
chargera d’ouvrir les festivités le samedi 
10 octobre, avec une déambulation 
dans les rues du Centre-ville. Le thème 
au cœur de cette animation sera « Avoir 
100 ans à Colombes » : le public sera 
invité à interagir avec les conteurs, et à 
remplir une mystérieuse malle avec leurs 
réflexions sur le 4e âge. Le contenu de 
la malle sera dévoilé et utilisé lors de la 
représentation du spectacle « Mon vieux 
et moi » le 8 décembre à l’Avant Seine !

L’application « Kodro »

Cette « performance poétique » ne 
sera pas le seul rendez-vous original 
de la semaine. Outre les traditionnels 
tournois de Wii intersages à l’hôtel 
de ville, ou ateliers culinaires avec les 
centres sociaux et culturels, le public 
pourra tester les effets de l’application 
« Kodro », également au Tapis Rouge. 
Ce logiciel sur tablette tactile stimule 
votre mémoire, grâce à des exercices et 
contenus variés, faciles d’accès. Mots 
croisés, revues de presse, vidéos, quiz, 
lectures… L’application, déjà utilisée 
par les professionnels de la santé à 
l’hôpital Louis-Mourier, est ludique mais 

Avec sa cinquantaine de rendez-vous, entre ateliers culinaires, randonnées, 
spectacles, conférences, la Semaine Bleue, qui commence le 10 octobre, 
est une nouvelle fois l’un des événements incontournables de l’automne.

 

Inter-G
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aussi utile pour déceler les risques de pertes de mémoire. 
Une date à retenir, tout comme la soirée du jeudi 15 au 
Tapis Rouge, durant laquelle sera projeté le magnifique film 
« Flore », suivi d’un débat autour de la maladie d’Alzheimer, 
animé par des spécialistes.

Les artisans au rendez-vous

La Semaine Bleue se démarque cette année par son 
rapprochement avec plusieurs manifestations locales : 
le festival des Rumeurs Urbaines, la Semaine du Goût, 
l’opération Octobre Rose… Ces événements qui ont lieu 
durant cette même semaine d’octobre sont déclinés dans 
le programme, à travers des partenariats ou des animations 
spécifiques, comme la Nuit du conte, l’atelier de prévention au 
Tapis Rouge, et les stands de dégustation de repas scolaires.

La 7e édition sera également l’occasion d’une collaboration 
avec des artisans de la commune. L’atelier AM Vitrail 
proposera tout d’abord les 12 et 13 octobre, des visites 
guidées de ses locaux de fabrication de vitraux. Le 
vendredi 16 sera lui dédié à la gourmandise, sous toutes 
ses formes ! Les artisans-chocolatiers réputés que sont 
Rémi Henry, à la tête de l’Atelier du confiseur, et Stéphane 
Glacier, Meilleur ouvrier de France, vous feront découvrir les 
coulisses de leur art lors de visites exclusives, au plus près 
des fourneaux. Autant de rendez-vous à ne pas manquer.

À noter

Changement de programme : les projections du film « Nature », 
qui doivent avoir lieu le mercredi 14 octobre à 14h30 (séance 
enfants) et 19h30 (séance adultes), se dérouleront à la MJC-
TC et non pas au Tapis Rouge. Dans le même temps, le 
spectacle « Opération Kytrid » ne se déroulera pas à 14h dans 
la salle des mariages, mais au Tapis Rouge.

Programme complet sur www.colombes.fr.
Renseignements : 01 47 84 21 94.

Comment la Semaine Bleue contribue-t-elle à créer 
du lien social ?
Les activités de cette semaine ont l’avantage de 
se dérouler partout sur la commune : le public peut 
découvrir des quartiers, des endroits qu’il n’aurait pas 
connus par ailleurs. La participation des associations 
est également un élément important, en ce qu’elle 
permet aux Colombiens de tisser un nouveau réseau 
de connaissances, qui ne s’arrête pas à la Semaine 
Bleue mais se poursuit année après année.

Comment se traduit cette notion d’intergénération 
au quotidien ?
Elle se décline à travers de nombreuses initiatives, 
qu’il s’agisse de la colocation intergénérationnelle, 
menée avec le BIJ ou de l’accompagnement des 
jeunes dans leur recherche d’emploi. La participation 
des seniors aux activités périscolaires se développe 
également sur cette base. Quatre ateliers TAP sont 
animés cette année par des retraités volontaires, 
rémunérés au même titre que nos autres partenaires. 
Toutes ces actions sont essentielles pour créer du 
lien entre les générations.

Quelle est l’activité la plus originale de cette 
édition ?
Je retiendrais notamment la séance de démonstration 
de Kodro, qui est un outil numérique ludique, amusant, 
mais en même temps très sérieux scientifiquement. 
Il faut aussi noter la conférence « Age et plaisir » à la 
résidence l’Impérial : c’est la première fois qu’une 
maison de retraite s’ouvre ainsi au grand public 
pendant la Semaine Bleue. Honnêtement, le nombre 
d’activités proposées est exceptionnel à Colombes, 
quand on le compare à d’autres villes.

INTERVIEW
3 questions à  
Bernadette Samama, 
adjointe au maire, 
déléguée à la Famille

Le nombre d’activités  
est exceptionnel‘‘ ’’
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Madame le maire, Nicole Goueta, était présente le 8 septembre pour accueillir et accompagner le Préfet dans sa visite du 
Petit-Colombes.

LE PRÉFET DES HAUTS- 
DE-SEINE AU PETIT-COLOMBES

Le mardi 8 septembre a été marqué par 
la venue du Préfet des Hauts-de-Seine, 
Yann Jounot au Petit-Colombes, quartier 
classé en Zone de sécurité prioritaire 
(ZSP). Madame le Maire, Nicole Goueta, 
le commissaire François Galland, l’adjoint 
au maire chargé de la sécurité, Jean-Paul 
Bolufer, ainsi que le directeur du service 
Prévention et Sécurité, Alain Faugeras, 
étaient présents pour l’accompagner 
dans cette visite d’un quartier en pleine 
mutation, grâce aux opérations de 
renouvellement urbain. Yann Jounot a 
profité de cette rencontre pour exprimer 
sa volonté de lutter contre le trafic de 
drogue et la délinquance en coopération 
étroite avec les collectivités locales. Une 
nouvelle feuille de route pour la sécurité 
du quartier a été demandée en ce sens 
au directeur de la sûreté départementale, 
Jean-Paul Pecquet, également présent.

Des moyens mutualisés

Le Préfet a pu constater durant cette 
journée les qualités opérationnelles 
de la police municipale, dont le maire 
a rappelé la récente modernisation : 
« Nous avons doté la police municipale 
d’équipements modernes, comme 
le poste mobile destiné à aller à la 
rencontre des habitants, et la brigade 
cynophile. Nous disposons d’une vidéo-
protection efficace, qui a été renforcée. 
En outre, notre police municipale sera 
bientôt réarmée et travaille en bonne 
intelligence avec la Police nationale » 
(voir aussi notre entretien p.10).

De fait, l’État, la Ville et les forces 
de polices municipales et nationales 
coordonnent leurs efforts à Colombes 
pour faire reculer le trafic de drogue 

et les incivilités. « Nous n’allons pas 
relâcher la pression sur les délinquants 
dans ce quartier, comme dans le reste 
de Colombes, car les habitants ont le 
droit à la sécurité et à la tranquillité » 
assure Nicole Goueta, qui s’est félicitée 
de la « mutualisation renforcée entre les 
effectifs de police ».

Venu visiter début septembre le quartier du Petit-
Colombes, le Préfet des Hauts-de-Seine Yann Jounot a 
exprimé son souhait de donner une nouvelle impulsion 
à la lutte contre la délinquance dans la Boucle Nord.

 

Sécurité

Michel Cadot, 61 ans, 
anciennement préfet de la région 
Provence-Alpes-Côte d’Azur, a 
été nommé le 8 juillet préfet de 
police de Paris. Installé dans ses 
fonctions durant l’été, il s’est 
rendu le 28 août à l’hôtel de ville 
de Colombes à son initiative, 
pour y rencontrer le maire et son 
équipe. Yann Jounot, préfet des 
Hauts-de-Seine, était également 
présent lors de ce rendez-vous 
qui a permis de mettre en avant 
les problématiques de sécurité et 
de tranquillité publique propres 
à la commune, comme la zone 
de sécurité prioritaire du Petit-
Colombes.

COLOMBES ACCUEILLE LE 
NOUVEAU PRÉFET DE POLICE
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LE PLAN VIGIPIRATE MAINTENU

Depuis les événements du 6 janvier 2015, 
le plan est passé au niveau « Alerte 
Attentat écarlate ». Déclenché depuis 
de longs mois, le plan perdure, distillant 
les mesures de prévention qui modifient 
nos habitudes, et sont visibles par tous. 
Il faut donc « vivre avec », sans pour 
autant que cela affecte le mode de vie de 
chacun, ni ne fasse naître un sentiment 
de psychose.

Des mesures de bon sens

A priori sans envergure, ces mesures, 
mises bout à bout, contribuent à 
développer et maintenir une culture de 
vigilance de l’ensemble des Colombiens 
afin de prévenir ou de déceler le plus 
en amont possible toute menace 
d’action terroriste. Pour bien vivre cet 
« esprit Vigipirate », il faut accepter de se 
conformer à ces nouvelles règles.

Les principales préconisations pour les 
habitants sont les suivantes : contrôles des 
sacs aux entrées dans les lieux recevant du 
public, accès par le niveau – 1 à l’hôtel de 
ville strictement réservé aux Personnes à 
mobilité réduite, interdiction de stationner 
le long des barrières installées à proximité 
de lieux de rassemblement, des écoles et 
de l’hôtel de ville, interdiction de pénétrer 

dans un établissement scolaire sans y 
avoir été invité par un membre de l’équipe 
éducative. Il est également recommandé 
d’informer la direction Sécurité et 
Prévention lorsqu’une association ou une 
école organise une manifestation, afin que 
les agents puissent assurer si nécessaire 
une présence dissuasive et/ou rassurante 
le jour J.

Enfin, il est utile de rappeler que les règles 
en vigueur au sein de la mairie s’appliquent 
plus que jamais au quotidien : interdiction 
de fumer, de pénétrer dans l’établissement 
en état d’ivresse ou sous l’emprise de 
substances illicites, de dissimuler son 
visage, de faire entrer des animaux (sauf 
pour les chiens guides d’aveugles), 
obligation de se présenter à l’accueil avant 
de pouvoir accéder aux étages…

Près de neuf mois après les attentats de « Charlie Hebdo », les mesures du plan 
Vigipirate sont toujours d’actualité à Colombes, conformément aux directives 
préfectorales. Sans induire de contraintes excessives, elles bouleversent 
néanmoins le quotidien des habitants, pour un véritable effort citoyen.

En application du plan Vigipirate, il est toujours interdit de stationner près des grands lieux de rassemblement,  
comme le parvis de l’hôtel de ville.

•  Bus 304 Nanterre La Boule-Asnières Gennevilliers. Afin 
d’améliorer le temps de parcours du 304 sur le tronçon V. 
Basch/Lagravère compte tenu des difficultés de circulation 
bd Charles-de-Gaulle, le STIF a proposé le passage des 
bus rue Colbert les jours de semaine et aux heures de 
pointe entre 16h30 et 19h30.
Cette déviation par la rue Colbert, seule alternative 
permettant de desservir notamment l’Hôpital L.Mourier, 
sera prochainement mise en service par la RATP. Les 
voyageurs seront informés aux arrêts de bus concernés.

•  Flash ton patrimoine ! Vous avez entre 6 et 25 ans ? 
Jusqu’au 1er novembre, participez au concours « Flash 
ton patrimoine » organisé par le CAUE 92 (Conseil 
d’architecture, d’urbanisme et de l’environnement), en 
« flashant », seul ou en groupe, votre ville, les paysages qui 
vous entourent, bref, votre patrimoine. Partagez ensuite vos 
clichés en ligne : un jury de professionnels se réunira pour 
récompenser les meilleures photos ! Règlement et infos : 
www.flash-ton-patrimoine.fr

En bref
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OCTOBRE ROSE,  
POUR LUTTER CONTRE  
LE CANCER DU SEIN

Le cancer du sein demeure, malgré les 
progrès thérapeutiques, un enjeu de 
santé publique majeur : il est le premier 
cancer en nombre de cas et la première 
cause de décès par cancer chez les 
femmes en France.

Une femme sur 8 sera touchée dans 
sa vie par cette maladie. Aujourd’hui, 
le dépistage est une arme efficace. 
Détecté à un stade précoce, le cancer 
du sein peut non seulement être guéri 
dans plus de 90 % des cas mais aussi 

être soigné par des traitements moins 
agressifs, moins mutilants ou entraînant 
moins de séquelles.
Pourtant, une femme sur trois en France 
ne se fait toujours pas dépister ou pas 
régulièrement. Il est donc nécessaire 
de poursuivre la mobilisation et 
l’information des femmes, comme celle 
de l’ensemble des acteurs de santé. 
C’est pourquoi la Ville de Colombes a 
mis en place plusieurs initiatives, à la 
fois ludiques et pédagogiques, afin de 
relayer les messages de prévention 
auprès des populations concernées.

Parapluies roses le 6 octobre

Au marché du centre-ville, mardi 
6 octobre de 9h30 à 11h45, les passants 
seront invités à rejoindre les comédiens 
de la compagnie Star Théâtre sous de 
grands parapluies, servant de chapiteaux 
ambulants, décorés et fermés par un 
long tulle rose (pour préserver l’intimité), 
afin d’écouter une histoire courte autour 
de la prévention et du dépistage organisé 
du cancer du sein. La même troupe sera 
présente également devant l’Avant Seine, 
de 11h45 à 12h30.

Après-midi dansant
le 9 octobre

Un après-midi dansant est programmé 
avec le service intergénérationnel le 
vendredi 9 octobre au cours duquel 
le rose sera omniprésent. Chansons, 

ballons, gobelets, décorations seront 
colorés de cette teinte pour rappeler 
le thème, relayé également dans des 
brochures, distribuées à l’ensemble 
des participants (8 € par personne).

Conférence et ateliers

Une conférence-débat sur le cancer 
du sein et de l’utérus animée par 
l’association ADK 92 se tiendra au 
Tapis Rouge, 9 rue de la Liberté, le jeudi 
15 octobre de 14h à 15h30, dans le 
cadre de la Semaine Bleue (entrée libre). 
Deux ateliers de prévention animés par 
le docteur Nguyen, de l’hôpital Louis-
Mourier, se dérouleront également le 
8 octobre au Centre social et culturel 
Europe, et le 15 au CSC du Petit-
Colombes, de 14h à 16h. Entrée libre.

 

Santé

Pour la 10e année, octobre est le mois de mobilisation nationale contre le 
cancer du sein. À Colombes, de nombreuses initiatives sont prévues pour 
sensibiliser le public et l’inciter à la prévention.

Le cancer du sein est la première cause de décès 
par cancer chez les femmes. Or, le dépistage est une 
arme particulièrement efficace contre cette maladie.

•  Louis-Mourier. Le centre Guy-
de-Maupassant de l’hôpital Louis-
Mourier accueille des patients qui 
présentent des troubles psychiques. 
L’équipe développe des projets 
d’art-thérapie dont l’un concerne la 
création audio et vidéo, animé par un 
musicien professionnel en lien avec 
une psychologue et une infirmière. Cet 
atelier a été filmé pendant 10 mois, et 
le parcours résumé dans un film de 
20 minutes intitulé « Chut ! ». Il sera 
projeté, avec d’autres réalisations de 
l’atelier son et vidéo, le 3 novembre à 
19h au Tapis Rouge. Entrée libre.

En bref



29

le mag Octobre 2015

FORTE MOBILISATION  
POUR PROTESTER CONTRE LES BAISSES 
DE DOTATION DE L’ÉTAT

C’est entourée des membres du conseil municipal, que Nicole 
Goueta, maire de Colombes, s’est adressée aux nombreux 
habitants rassemblés sur la Place de la République, en 
présence des élus communistes de l’opposition et leur chef 
de file, Yahia Bouchouicha. Au cours de son allocution, 
Madame le Maire a rendu hommage à la « forte mobilisation 
des élus et des citoyens par-delà les clivages politiques » pour 
protester contre la réduction de 30 % les dotations jusqu’à 
maintenant accordées aux communes et intercommunalités 
pour assurer leurs missions.

« Quelle institution, même très bien gérée, pourrait survivre à 
une telle amputation ? Quel budget pourrait résister à un tel 
choc ? », s’est exclamé le Premier magistrat.

Nicole Goueta a rappelé que les concours financiers de l’État 
seront amenés à diminuer de 11 milliards d’euros jusqu’en 
2017, soit une baisse cumulée de 28 milliards d’euros sur la 

période 2014-2017.
« Le gouvernement promet des baisses d’impôts, mais 
pour tenir son ambition de baisser de 50 milliards d’euros 
la dépense publique en 2015-2017, il en transfère la 
charge sur les collectivités territoriales… c’est notre « vivre 
ensemble » qui est remis en question… » a dénoncé le maire 
de Colombes.

Pour Nicole Goueta, les conséquences de cette baisse 
dramatique de dotations ne laissent a priori que deux possibilités 
à la municipalité : augmenter les impôts locaux et les tarifs des 
services proposés ou renoncer aux investissements préparant 
l’avenir et réduire fortement les « services du quotidien » 
proposés aux citoyens, au risque de les faire disparaître. Mais 
l’élue a réfuté en bloc ces deux hypothèses. Elle s’est engagée 
devant les Colombiens présents à ne pas augmenter le taux 
des impôts l’année prochaine.

Le Maire s’est également inquiété des répercussions de la 
métropole du Grand Paris sur le budget communal. « À la 
baisse générale des dotations, nous devons ajouter le coût 
de notre intégration au Territoire que nous allons former avec 
Argenteuil, Asnières, Clichy, Gennevilliers, Bois-Colombes et 
Villeneuve-la-Garenne. Nous devons aussi ajouter le coût de 
la Métropole du Grand Paris, qui va notamment s’emparer 
de la fiscalité liée à l’implantation des entreprises. »

Tous les Colombiens ont été finalement invités à signer 
l’Appel du 19 septembre pour les communes de France sur le 
site internet de la ville, en mairie centrale ou dans les chalets 
des marchés.

www.jaimemacommune.com
www.amf.asso.fr
Twitter #jaimemacommune
www.colombes.fr

Le 19 septembre, à l’instar de milliers de communes 
françaises, un grand nombre d’habitants s’étaient 
rassemblés devant l’hôtel de ville pour protester contre les baisses  
de dotation de l’État aux collectivités. Une invitation relayée par le maire, Nicole 
Goueta, à l’appel de l’association des maires de France.

 
Maires  

en colère

Nicole Goueta a tenu à rappeler quelques chiffres essentiels : « Dans la dette publique 
de 2 000 milliards d’euros, seuls 9,5 % reviennent aux collectivités locales et 4 % aux 
communes. »
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MARIAGE CIVIL POUR BIEN  
SE PRÉPARER AVANT DE S’ENGAGER

Plusieurs centaines de mariages sont célébrés chaque 
année dans les salons de l’hôtel de ville. Une fois que les 
futurs époux ont enregistré leur dossier au service des 
Affaires Civiles, ils reçoivent désormais à Colombes une 
invitation à une réunion de préparation au mariage, qui se 
déroule également en mairie. L’initiative a été mise en place 
au printemps par la municipalité : elle permet aux couples 
d’en apprendre plus sur les droits et obligations légales du 
mariage, grâce aux différents partenaires présents lors de 
ces rencontres.

L’association Cap Mariage, la chambre des Notaires des 
Hauts-de-Seine, ainsi que des conseillers conjugaux sont 
ainsi présents pour expliquer leur travail ainsi que leurs 
modes d’intervention et répondre aux interrogations des 
époux, concernant cette institution républicaine qu’est le 
mariage civil. Un livret informatif leur est également remis à 
cette occasion.

Pour poursuivre cette initiative, qui mobilise élus et services 
municipaux, la Ville souhaite faire appel à des couples 
volontaires et bénévoles, qui seront formés, puis participeront 

à ces réunions de préparation au mariage à l’hôtel de ville. 
Contactez, si vous êtes intéressés, la direction des Affaires 
civiles, au 01 47 60 85 34.

Vous souhaitez vous marier ? Depuis le mois d’avril, 
la Ville propose aux futurs époux des rencontres de 
préparations au mariage civil, gratuites, qui vous 
permettent de connaître vos droits et vos engagements.

 

Citoyenneté

La préparation au mariage civil permet aux couples d’en apprendre plus sur les droits 
et obligations légales de cet engagement.

•  Nouvelles fonctions pour Danielle Skenazi 
Danielle Skenazi, conseillère municipale 
déléguée aux Commissions de sécurité 
est désormais également déléguée à la 
Prévention santé, au centre médical de 
santé et aux ateliers santé jeunes.

•  Christian Don  (Modem) a rejoint le conseil 
municipal en tant que conseiller délégué 
à l’Écologie urbaine au cours du conseil 
municipal, mardi 29 septembre dernier. 
Cadre administratif dans une entreprise en 
tant que responsable marques et brevets, 
il préside par ailleurs l’association « Centre 
Nature de Colombes ».

En bref

Les Français vont être appelés aux urnes les 6 et 
13 décembre prochain pour les élections régionales. Si 
vous êtes mineur, mais atteignez l’âge de 18 ans avant 
le 1er jour du scrutin, il est encore possible de participer 
à cette élection : contactez avant le 25 novembre le 
service des Affaires Générales pour être inscrit sur les 
listes électorales.
Par ailleurs, si vous venez ou envisagez de déménager 
dans Colombes : n’oubliez pas de signaler de 
changement d’adresse à la Ville, pour ne pas être radié 
de ces mêmes listes électorales.
Renseignements : 01 47 60 80 20

DERNIÈRES INSCRIPTIONS AVANT 
LES ÉLECTIONS RÉGIONALES
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INTERNET À TRÈS HAUT DÉBIT 
RENCONTRE ET DÉBAT LE 9 OCTOBRE
La Ville et l’opérateur Orange s’associent à 
l’occasion d’une journée d’information et de 
rencontre autour de l’Internet à très haut débit. 
Orange est en effet l’opérateur en charge du 
déploiement de la fibre optique sur l’ensemble 
de la commune, et procède jusqu’à la fin de 
l’année à l’installation des armoires de rue 
permettant d’amener cette nouvelle technologie 
chez chaque nouvel habitant.

Rendez-vous est donné le 9 octobre à l’hôtel de 
ville, à partir de 17h30. Une maquette permettra 
au public de mieux appréhender l’ensemble du 
réseau Orange sur la ville, et de savoir à quelle 
zone éligible chacun appartient. 

Ce mini-forum sera suivi à 19h par un débat 
présidé par Madame le Maire, Nicole Goueta, 
accompagnée des représentants de la société.

•  Calendrier des pompiers La traditionnelle 
campagne de vente de calendriers des 
sapeurs-pompiers débute le 15 octobre 
prochain. Elle dure jusqu’au 5 janvier 2016. 
Durant cette période, les pompiers se 

présentent chez l’habitant muni de leur carte 
professionnelle.
•  Les marchés fêtent le Goût. Du 12 au 
18 octobre prochain, c’est la Semaine 
nationale du Goût, qui se traduira dans les 

cantines scolaires par des plats spéciaux. Le 
dimanche 11 octobre, les marchés Aragon, 
rue Gabriel-Péri, et du Centre, place Henri-
Neveu, proposeront pendant toute la matinée 
animations et dégustations au public.

En bref
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Travaux sur voie publique
1.  RUE SAINT-DENIS : alors que les travaux de réfection et de modification du 

dallage de la rue piétonne se sont terminés cet été, la Ville doit procéder 
en octobre et novembre à l’installation des bornes d’arrêts-minutes 
dans 4 rues perpendiculaires à la rue Saint-Denis. Ces nouvelles places 
permettront aux automobilistes de stationner près des commerces 
mais pour quelques minutes seulement. (voir aussi notre article p. 6)

Grands chantiers
2.  ILÔT DE LA RUE D’ATHÈNES : la construction des 160 logements que compte ce 

programme de l’opérateur Nexity, se poursuit dans le quartier Europe.
3.  32-34 EUROPE : les travaux de déconstruction de la 2e tranche du grand 

bâtiment d’habitation entrent dans leur phase concrète en octobre, 
avec le désamiantage des lieux, prélude essentiel à la démolition 
proprement dite, qui se terminera au printemps 2016 (voir aussi p. 8).

4.  RUE SAINT-DENIS : au 114-118, le chantier de construction d’un immeuble 
de 59 logements en accession à la propriété, avec 59 places de parking 
privé et un parking public de 100 places, a démarré début juillet, sous 
la direction du promoteur Bouygues Immobilier. Livraison prévue mi-
2017.

5.  RÉNOVATION URBAINE AUX FOSSÉS-JEAN : les travaux préparatoires de centre de 
quartier démarrent en octobre. Ils consistent, dans un premier temps, dans 
la création d’une voirie sur l’emplacement de l’ancienne usine Depaepe 
et d’un parc de stationnement temporaire de 103 places à l’angle de la 
rue Jules Michelet et de l’avenue Stalingrad. Ce dernier permettra aux 
propriétaires de places dans le parking souterrain du 7 – 11 Michelet de 
se garer pendant toute la durée des travaux de restructuration de leur 
parking et de création de leur nouvelle rampe d’accès. La nouvelle rue 
permettra quant à elle de desservir le nouvel immeuble de logements « 
Diapason » et préfigure la future voie douce qui desservira le quartier. Les 
travaux sont prévus pour s’étendre jusqu’à la fin du mois de décembre. 
 
Parallèlement à ces travaux « au sol », Colombes Habitat Public démarre les 
opérations de réhabilitation du 11, rue Michelet. L’immeuble va bénéficier 
de travaux de mise aux normes, notamment en matière d’isolation 
thermique, et d’une reprise complète de ses larges façades.

Octobre 2015

Après une première phase de test, la vidéo verbalisation est une réalité à 
Colombes. Afin de lutter contre les incivilités routières, plus particulièrement 
le stationnement gênant ou dangereux, sur des itinéraires qui plus est 
accidentogènes, plusieurs portions de rues sont désormais surveillées par les 
caméras de la direction Sécurité et Prévention. Tout stationnement en double 
file, dans une voie de bus, sur une place handicapée ou un passage piéton, 

peut être sanctionné, images à l’appui, d’une amende.
Les axes concernés par cette surveillance sont les suivants :
-  le haut du boulevard Charles-de-Gaulle, ainsi que la rue de Sartrouville et l’extrémité de la rue 

du Président-Salvador-Allende
-  la rue Gabriel-Péri, depuis l’école Henri-Martin jusqu’à la limite avec Nanterre
- la rue Paul-Bert
- l’avenue de Stalingrad, jusqu’à l’angle de l’avenue Joseph-Antoine

STATIONNEMENT ILLICITE : LA VIDÉO-VERBALISATION EN ACTION

Zone de vidéo-verbalisation

5
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RENCONTRE

SANDRINE KERYELL, PRISONNIÈRE DU DÉSERT
Du 7 au 17 octobre, cette jeune cadre colombienne va courir le Trophée 
Roses des Sables : 6 000 km dans le désert marocain avec, pour s’orienter, 
une simple boussole, une feuille de route, et l’aide de sa copilote.

Le challenge 
sportif et le défi 
humanitaire

‘‘
’’

N
ée à Colombes, Sandrine, aujourd’hui contrôleur 
financier, a toujours vécu dans notre ville. Mais 
lorsque son amie Élodie Joannic, qui l’a côtoyée sur 
les bancs de leur école de commerce, lui a évoqué 

l’idée de participer au Trophée Roses des Sables, une 
course d’orientation 100 % féminine, elle n’a pas hésité une 
seconde. « J’ai été attirée par le challenge sportif et le défi 
humanitaire, je suis persuadée qu’avec un peu de volonté, on 
peut tout faire ».

Leur entourage, pourtant, était perplexe, mais au bout d’un 
an, il a dû se rendre à l’évidence. Sandrine et Élodie ont réussi 
à convaincre quatre sponsors, dont l’entreprise où Sandrine 
exerce son métier de contrôleur financier, ACG Capital. Elles 
ont réuni les 16 000 euros indispensables à leur participation 
au trophée, les dix kilos de nourriture qu’elles devront verser 
à la Croix Rouge et les 50 kilos de fournitures scolaires et 
d’hygiène qu’elles transmettront à l’association « les Enfants 
du désert » elles reverseront un euro par km parcouru à la lutte 
contre le cancer du sein, sous forme de chèque, le jour de la 
remise des prix.

Afin de se préparer au défi qui les attend, elles ont suivi une 
formation facultative de sensibilisation à la course d’orientation 

et la conduite d’un 4x4, dispensée dans le domaine de Lastours, 
près de Narbonne, qui accueille également les participants du 
Paris-Dakar. Là-bas, elles ont appris à se guider avec le soleil 
et à se repérer en fonction d’une carte, d’un cap, à grimper 
dans les dunes avec quatre roues motrices, sans craindre de 
se retourner. Le principe de la course n’étant pas de rouler 
vite mais d’accomplir le moins de kilomètres possible entre 
deux étapes. « C’est vraiment tactique, explique Sandrine, Il 
faut ressentir le terrain. »

Au cours de cette initiation, le duo, le plus jeune parmi la 
cinquantaine de participantes, s’est distingué par sa maîtrise 
du « road book », puisque parties en 6e position, elles sont 
arrivées premières. « Nous sommes d’origine bretonne 
toutes les deux et nous avons le même caractère, nous 
nous gérons sans nous prendre le bec, ni l’une ni l’autre 
n’est rancunière », note Sandrine avec malice. Lucide, elle 
sait que leur complicité sera mise à rude épreuve « si on 
crève, si on est ensablée, si on se perd… », mais elle est 
certaine qu’elles vivront « une aventure humaine inoubliable, 
dans des paysages magnifiques ».

Vous pouvez suivre leur aventure sur leur blog :
http://pokerface.trophee-roses-des-sables.org
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Exposition

Du 19 septembre  
au 31 octobre
« Réinventer la carte postale » ou ce qu’il en 
est de l’usage de la carte postale comme 
geste poétique.
Chaque année, il se vend environ 
250 millions de cartes postales, dont 80 % 
pendant l’été. Bien loin des 800 millions 
envoyées entre 1900 et 1914, l’âge d’or de 
ce courrier. À l’époque, avec six levées par 
jour, on s’envoyait des cartes comme un 
SMS aujourd’hui.
Aujourd’hui, le Musée présente ceux qui 
réinventent la carte postale de Colombes. 
Il s’agit du travail des étudiants du lycée 
Garamont et d’un groupe de photographes 
amateurs animé par l’artiste Maria-Letizia 
Piantoni, en résidence à Colombes dans 
le cadre du Contrat Local d’Éducation 
Artistique (CLEA 2014-15).
Musée d’Art et d’Histoire, 2, rue Gabriel-Péri 
Tél. : 01 47 86 38 85. Entrée libre.

Réinventer la 
carte postale

Exposition
S’amuser  
à Colombes
Du 19 septembre au 31 octobre
Exposition des images lauréates du concours photo 2015 sur le thème 
« S’amuser à Colombes ». 
Musée d’Art et d’Histoire, 2, rue Gabriel-Péri. Tél. : 01 47 86 38 85
Tout public. Entrée libre, ouvert
les mercredi jeudi et samedi
14h à 16h vendredi de 16h à 19h.

Du 12 octobre au 6 novembre
Avec les clichés de Monique Wintz, une invitation au dépaysement au 
travers du quotidien des Vietnamiens. Que ce soit sur l’eau avec la lessive, 
la toilette, la pêche ou le repos ou encore sur terre avec les marchés, la 
vente de rats en bord de route, le transport de marchandises sur vélos… 
la vie de ce peuple vous surprendra à coup sûr.
Wagon de la Coulée verte au 107 bis rue des Monts-Clairs 
Tél. : 01 47 84 91 61/Du lundi au vendredi de 9h à 12h et de 13h30 à 
16h30 sauf le mercredi matin.

Le Vietnam entre terre
et mer

Exposition

Octobre 2015



Samedi 10 octobre à 16h
Vous voulez faire partie d’un jury littéraire ?

Alors rendez-vous à la médiathèque 
Jacques-Prévert le samedi 10 octobre 
à 16h pour le lancement de la seconde 
édition du Prix du Premier roman.

Réunions du jury pour le Premier roman 
sélectionné dans la rentrée littéraire 
2015 : séance de présentation le samedi 
10 octobre, puis quatre séances de 
rencontres : samedi 7 novembre, 
samedi 21 novembre, samedi 

5 décembre et samedi 19 décembre. 
La date de clôture des votes est fixée 
le samedi 30 janvier 2016 à 16h : tous 
les jurés et le public sont invités à 
assister au dépouillement des votes et 
à découvrir le nom du lauréat.

Pour toute information : 01 47 84 85 46  
ou http://mediatheques.colombes.fr
Médiathèque Jacques Prévert,
6, passage Jacques-Prévert.
Tél. : 01 47 84 85 46
Tout public à partir de 15 ans 
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Alex Vizorek est  
une œuvre d’art

Mardi 6 octobre à 20h30
Génial sur France Inter où il excelle dans 
l’analyse décalée de notre pays, Alex 
Vizorek a décidé de nous parler d’Art. De 
Magritte à Ravel en passant par Visconti 
mais aussi Pamela Anderson, musiques, 
musées et films ‘intellos’ sont passés au 
scan sans parti pris, ou si peu, par un 
monsieur tout-le-monde qui aimerait en 
imposer. Alex Vizorek ou comment rire 
peut nous rendre plus intelligents !
L’Avant Seine/Théâtre de Colombes, 
Parvis des Droits de l’Homme, 88, rue 
Saint-Denis. Réservations. : 01 56 05 00 76

Cinéma

Humour

Dimanche 11 octobre à 18h 
Femmes au bord de la crise de nerfs
de Pedro Almodovar Espagne - 1988 - 1h35 - VOST

Dimanche 11 octobre à 16h15
Les Avant-premières des enfants
Phantom Boy de Alain Gagnol et Jean-Loup Felicioli
France - 2015 - 1h24 - Dès 6 ans

Plus d’infos sur www.helios-cinema.fr
Cinéma L’Hélios, 35, rue du Bournard
Tout public à partir de 15 ans

Au cinéma  
l’Hélios

Média-
thèques

Faites partie d’un jury littéraire

S’amuser  
à Colombes



Kylan 
Perez 
Samedi 10 octobre à 20h30
Leader et chanteur du groupe de rock alternatif 
« Scape », Kylan a signé avec RedOne (producteur de 
U2, Lady Gaga…). En 2012, il s’expatrie à Londres. 
Compositeur, auteur, chanteur et multi-instrumentiste, il 
produit en parallèle des titres pour d’autres artistes, tels 
que Jennifer Lopez, Shayne Ward, Bluey Robinson…
Kylan : Chant/Guitare, Jeff Ludovicus : Batterie, Jool 
Officiel : piano/chœurs, Xavier Zolli : Basse/Công, Minh 
Pham : Synthés.
Première partie : Tess, originaire de Colombes, fille 
d’un batteur de reggae et d’une mère ex- choriste du 
groupe afro-reggae Nzela.
Caf’Muz, 31, rue Jules-Michelet/01 46 49 05 54 
Tout public à partir de 15 ans 
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Portes ouvertes des ateliers d’artistes 
d’Asnières, Bois-Colombes, 
Colombes et Gennevilliers
Samedi 10 et dimanche 11 octobre  
de 14h à 20h 
Enrichir sa collection personnelle, se lancer dans une 
pratique artistique ou simplement rencontrer ses voisins 
sont autant de prétextes pour nouer un dialogue avec l’autre 
lors de cette opération d’envergure dédiée à toutes formes 
d’expressions. Nos villes regorgent de talents aussi bien 
amateurs que professionnels aux techniques et disciplines 
diverses. Cette troisième édition intercommunale promet 
bien des surprises et des rencontres inédites autour de 
découvertes des métiers et d’univers singuliers.
Asnières-sur-Seine, Bois-Colombes, Colombes et 
Gennevillers 

Vendredi 9 octobre à 20h30
Pour son premier rendez-vous jazz de la saison, 
l’Avant Seine invite deux stars montantes de la 
scène actuelle. Le trompettiste David Enhco, en 
quartet, ouvre le concert en naviguant sur des 
mélodies classiques réveillées et secouées avec 
inspiration. En seconde partie, Guillaume Perret, 
virtuose du jazz fusion, invente un surprenant 
métissage avec le rock et l’électro en portant son 
saxophone vers des contrées inexplorées. Une 
rencontre au sommet entre deux grands artistes 
pour un concert unique !
Durée : 2h avec entracte.
L’Avant Seine/Théâtre de Colombes, Parvis des 
Droits-de-l’Homme, 88, rue Saint-Denis.
Réservation : 01 56 05 00 76

Jazz en héritage

Concert

COLOMBOSCOPE

Événement
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Brunch culturel
Dimanche 25 octobre 11h
Chaque mois, un artiste, un univers, un 
concept ou un talent se laisse découvrir 
au rythme d’un buffet proposé par 
la Cuisine de l’Avant Seine. Le Chef 
Grégory Vinatier et son équipe vous 
attendent pour le brunch culturel 
mensuel.
Tarifs : 20 euros/moins de 12 ans : 
10 euros.

Rencontre

La soirée de la peur à L’Hélios
Samedi 31 octobre
C’est une soirée d’Halloween hautement cinéphile qui vous 
attend à L’Hélios : amateur de cinéma et de grands frissons, 
cette soirée est pour vous ! Projection de deux des plus grands 
classiques de l’histoire du cinéma en copie restaurée pour fêter 
dignement Halloween.
À 20h : Shining de Stanley Kubrick - États-Unis - 1980 - 2h26 - 
VOST - Interdit aux - 12 ans
À 22h30 : Massacre à la tronçonneuse de Tobe Hooper - États-
Unis - 1982 - 1h23 - VOST - Interdit aux - 16 ans.
Surprises à gagner, petits gâteaux à déguster, cette soirée va 
vous épater ! Pass : 10,40 €. Un film : tarif habituel.
Plus d’infos sur www.helios-cinema.fr
Cinéma L’Hélios, 35, rue du Bournard  
Tout public à partir de 12 ou 15 ans

Spectacle

Samedi 17 octobre à 20h30
L’Avant Seine met le conte au goût du jour. 
Dans cette version moderne de Peau d’âne, 
la fée est un homme en jupe, le prince un 
boxeur et le roi imite le loup de Tex Avery. 
L’auteur et metteur en scène Jean-Michel 
Rabeux signe une adaptation impertinente et 
subtile de l’œuvre de Perrault, un spectacle 
dont le second degré plaira autant aux 
grands qu’aux enfants. Dans le cadre du 
Festival Rumeurs Urbaines. 
L’Avant Seine/Théâtre de Colombes, Parvis 
des Droits-de-l’Homme, 88, rue Saint-Denis. 
Réservation. : 01 56 05 00 76
Service Baby-sitting : pendant la durée de 
ce spectacle, l’Avant Seine vous propose 
de garder vos enfants à partir de 3 ans. 
Participation : 6 €/enfant
Tout public à partir de 6 ans

Peau  
d’âne

Halloween
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Kylan 
Perez 
Samedi 10 octobre à 20h30
Leader et chanteur du groupe de rock alternatif 
« Scape », Kylan a signé avec RedOne (producteur de 
U2, Lady Gaga…). En 2012, il s’expatrie à Londres. 
Compositeur, auteur, chanteur et multi-instrumentiste, il 
produit en parallèle des titres pour d’autres artistes, tels 
que Jennifer Lopez, Shayne Ward, Bluey Robinson…
Kylan : Chant/Guitare, Jeff Ludovicus : Batterie, Jool 
Officiel : piano/chœurs, Xavier Zolli : Basse/Công, Minh 
Pham : Synthés.
Première partie : Tess, originaire de Colombes, fille 
d’un batteur de reggae et d’une mère ex- choriste du 
groupe afro-reggae Nzela.
Caf’Muz, 31, rue Jules-Michelet/01 46 49 05 54 
Tout public à partir de 15 ans 



 Du 3 au 23 octobre 2014
Rumeurs Urbaines, festival 
du conte et des arts de la 
parole 
Événement culturel, éducatif et citoyen 
organisé par la compagnie Le Temps 
de Vivre depuis 2000, Rumeurs 
Urbaines est une fabrique du conte et 
des arts la parole avec ses sorties de 
chantier (avant-premières et créations 
inédites) et ses spectacles. Invitation à 
la pensée, au plaisir, à la découverte, à 
l’émotion, un formidable aperçu de la 
scène française du conte.
Renseignements :
hwww.rumeursurbaines.org

 Samedi 10 octobre  
de 19h à 2h
La nuit du conte 
Dans le cadre du festival Rumeurs 
urbaines. Cette année, La nuit du conte 
s’allonge, s’allonge, s’allonge… pour 
mieux renouer avec la tradition des 
longues veillées toutes générations 
confondues. Avec Rachid Akbal, 
François-Moïse Bamba, Cécile 
Bergame, Pascal Fauliot, Nidal 
Qannari…
Pré-vente et réservations : 01 47 60 00 98 
(du lundi au vendredi de 9h à 17h) ou 
secretariat@le-temps-de-vivre.info
Tapis rouge, 9, rue de la Liberté 
Tout public à partir de 5 ans

 Dimanche 11 octobre 
Pièce de théâtre en l’église 
Saint-Pierre Saint-Paul

Avec Jean-Baptiste Germain, sur 
une mise en en scène et musique de 
Franceso Agnello, église Saint-Pierre 
Saint-Paul, 11, rue Beaurepaire.
Adultes 10 euros, moins de 18 ans et 
étudiants : 5 euros.
Réservations : https :// www.yesgolive.
com/pierre-et-mohamed-colombes/ssvp

Journée plaisir de lire
Avec Tumclasst.
Place Facel-Vega, de 14h30 à 19h.

 Dimanche 18 octobre à 17h
Arsene Folazur 

De et avec Dominique Gras. Fantaisie 
poétique
La Cave à théâtre, 58 rue d’Estienne-
d’Orves. Tél. : 01 47 80 92 19
Sous l’école Jean-Moulin 
Tout public à partir de 10 ans

 Jeudi 22 octobre
Campagne de sensibilisation 
et de dépistage du Sida

Avec l’association Aides, de 11h à 19h,  
et vendredi 23 octobre, de 11h à 19h, 
Gare de Colombes et rue Saint-Lazare.
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Écriture
Lignes de vie – Écriture autobiographique, 
Écrire un recueil de nouvelles, Explorer son 
imaginaire, Écrire une histoire et l’illustrer, 
Jeunes fictions. 
Salle Gagarine, 52, rue 
Gagarine/06 22 04 04 98
Ecriturescolombines@gmail.com
Renseignements : 01 47 60 00 98

Ateliers et stages

Théâtre
Toute l’année d’octobre à juin, ateliers 
de théâtre pour enfants à partir de  
8 ans, ados, adultes et seniors.
Renseignements et inscriptions : Théâtre 
du Peuplier Noir, 3, av. St-Saëns.
Tél. : 06 13 68 52 05.

Modelage
La magie du raku, dimanche 4 octobre 
de 11h à 17h ; modelage enfant, lundi 19 
au jeudi 22 octobre de 10h à 13h ; 
tournage ados et enfants, lundi 19 
au jeudi 22 octobre ; tournage intensif  
Samedi 21 octobre de 10 à 13h et/ou de 
14h à 17h. 
Atelier Fans de terre, 51, rue Guerlain.
Renseignements et réservation au 
06 11 02 91 90.
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V
oilà déjà dix ans que le 
Colombes Handisport 
Olympique, ou CHO, permet 
aux personnes handicapées 

adultes, quel que soit leur type de 
handicap (moteur, sensoriel, mental ou 
psychique) de pratiquer en club des 
sports adaptés, avec une orientation 
compétition. Dix ans que les licenciés 
du club cumulent les bonnes 
performances dans les deux sections 
majeures que sont le football et le 
basket. Aux derniers Jeux Nationaux 
d’Été à Macon, les basketteurs du 
CHO, qui évoluent durant la saison en 
championnat régional, ont remporté 
une nouvelle médaille d’or, à la grande 
joie de leur président, Paul Martin. « Il 
y a certes du turnover, mais ils ont 
tous appris à jouer ensemble, il y a 
une vraie expérience dans le groupe », 
explique-t-il.

Entraînements et 
accompagnement

Le CHO compte aujourd’hui 35 
licenciés venant de Colombes et de 
la région parisienne, principalement 
porteurs de handicap mental ou 
psychique, mais aussi malvoyants ou 
handicapés moteur. Chaque handicap 
a sa spécificité, et nécessite une 
adaptation de la part des entraîneurs 
bénévoles de l’association, qui prend 
tous les samedis ses quartiers au 
gymnase Henri-Dunant. « Il y a bien 
sûr une grande partie d’entraînement, 
rappelle Paul Martin, mais aussi une 
part d’accompagnement dans le 

travail que nous accomplissons ».

Le club ne ménage en tout cas pas ses 
efforts pour répondre à la demande 
de ceux qui souhaitent pratiquer ou 
découvrir d’autres sports. Pendant 
deux ans, une section patinage pour 
déficients visuels a été expérimentée, 
et une sensibilisation au tir à l’arc 
s’est déroulée en partenariat avec 
les Archers de Colombes. Le CHO 
propose également une activité de 
tennis de table adapté, mais ne 
compte pas s’arrêter en si bon chemin. 

« Nous avons des demandes pour faire 
des entraînements en athlétisme, et 
j’aimerais bien également que nous 
nous lancions dans le hockey-luge sur 
glace », résume le très actif président. 
Et même si les pratiquants n’évoluent 
pas au niveau professionnel, l’esprit 
de compétition est bien présent sur 
le terrain : les équipes de football à 7 
et de basket iront à nouveau défendre 
leurs chances aux journées « Spécial 
Olympics France » d’Eaubonne, au 
mois d’octobre.

COLOMBES HANDISPORT :  
DIX ANS ET PLEIN DE PROJETS !
Créé en 2005, le Colombes Handisport Olympique accompagne et entraîne 
plus d’une trentaine de basketteurs et footballeurs handicapés. L’association 
attire des pratiquants dans toute la boucle Nord, et diversifie de plus en 
plus ses activités.

Les basketteurs du CHO ont brillé cette année encore aux Jeux Nationaux d’ Été, consacrés au handicap.
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LOUISE DE BETTIGNIES, ESPIONNE HÉROÏQUE 

HOMMAGE À ANDRÉ MIOT

Qui est cette femme méconnue, brillante polyglotte, infirmière volontaire 
et traductrice, recrutée par les services secrets britanniques pendant la 
Première Guerre et qui a donné son nom à une voie de Colombes ?

L
ouise de Bettignies est née 
en 1880 à Saint-Amand-Les-
Eaux, dans une famille aisée. 
Elle fait ses études supérieures 

en Angleterre puis à la faculté de lettres 
de Lille. Jusqu’à l’entrée en guerre, elle 
est préceptrice pour les plus grandes 
familles d’Italie et d’Autriche. En 1914, 
pourtant, elle refuse de s’occuper 
des enfants de François-Ferdinand, 
l’archiduc d’Autriche.

Louise s’engage activement dès le début 
du conflit en distribuant de la nourriture 
aux soldats français lors du siège de 
Lille. Devenue infirmière, son passé de 
polyglotte la place parallèlement comme 
traductrice auprès des soldats français, 
anglais et allemands. Elle recopie même 
sur ses vêtements, à l’encre invisible, 300 
lettres de Lillois, prisonniers du siège, 
qu’elle passera à leur famille en France via 
l’Angleterre, la Belgique et la Hollande.
Très vite, Louise est recrutée par 
les services secrets britanniques et 
prend le pseudonyme d’Alice Dubois. 

Elle est chargée du signalement des 
mouvements des troupes allemandes 
dans la région lilloise, des dépôts de 
munitions, de la surveillance des trains 
et de veiller au passage de soldats alliés 
vers les Pays-Bas. Son réseau avertit de 
deux événements d’importance : l’heure 
et le jour de passage du train impérial 
transportant Guillaume II en visite secrète 
sur le front (les bombardiers anglais 
manqueront leur cible), ainsi que la 
préparation d’une gigantesque attaque 
allemande sur Verdun. Cette dernière 
information ne fut cependant pas prise 
au sérieux par le commandement 
français.

Louise de Bettignies est arrêtée 
par les Allemands en octobre 1915 
et condamnée à mort. Sa peine 
est commuée en travaux forcés à 
perpétuité. Détenue pendant 3 ans, 
elle meurt des suites d’une pneumonie 
le 27 septembre 1918. Elle reçoit à titre 
posthume de nombreuses médailles 
militaires françaises et britanniques.

C
olombien, sportif de haut 
niveau et résistant, André 
Miot est décédé en juin 
dernier, à l’âge de 94 

ans. Au sortir de la Guerre, durant 
laquelle il s’était engagé dans les 
Forces Françaises Intérieures (FFI), 
il s’est lancé dans l’artisanat, plus 
particulièrement la fabrication de 
luminaires et de pièces détachées, 
devenant de ce fait dinandier, art 
qui consiste à fabriquer des objets 

par martelage de feuilles de cuivre 
ou d’étain. Il créa, au début des 
années 1960, sa propre entreprise, 
qui compta jusqu’à 11 employés et 
s’établit rue Salvador-Allende.

Mais André Miot était également un 
sprinteur spécialiste du 100 et du 
200 m licencié à l’ESC, porteur de la 
flamme olympique entre la Suisse et 
Calais, lors des Jeux Olympiques de 
1948.
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En 1928, une assemblée de copropriétaires a donné le 
nom de Louise à leur voie principale alors que peu de 
villes lui ont rendu hommage.

André Miot, entrepreneur et sportif de haut niveau. le mag Octobre 2015
Parrain Officiel
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À Colombes, l’écologie se conjugue au passé
Quelques semaines avant la COP21 (conférence internationale pour lutter contre 
le réchauffement climatique à Paris en décembre) ; c’est le moment que choisit 
la municipalité pour décider la transformation des jardins et de la ferme Agrocité 
(3 000 m2 de verdure en plein cœur des Fossés Jean) en un parking temporaire. 
Cette décision a été prise sans aucune concertation, ni avec l’association concer-
née qui gère le projet, ni avec les habitants du quartier et encore moins avec les 
jardiniers présents sur ce site depuis près de 5 ans.

Dès l’origine du projet R-URBAN en 2009, et jusqu’au début des travaux de 
l’ANRU, l’agriculture urbaine, les jardins partagés, le recyclage, les échanges 
locaux se sont épanouis progressivement, qui dépassent le quartier.. Aujourd’hui, 
ce sont près d’une quarantaine de familles qui bénéficient d’un jardin et plusieurs 
centaines de personnes qui participent régulièrement à la vie de l’Agrocité.

De même, la ville s’était engagée à relocaliser à Colombes ce projet sur un autre 
site, afin de ne pas casser la dynamique de développement durable ainsi enclen-
chée. Madame Goueta veut interrompre prématurément cette action de renom-
mée internationale, pour la remplacer brutalement par un parking provisoire, 
parking qui pourrait tout à fait être installé ailleurs. Toutes les opportunités en 
extérieur et en souterrain n’ont pas été sérieusement examinées.

Cela ressemble à une provocation pour les habitants et plus de 3 000 Colom-
biens ont déjà signé une pétition à ce sujet. Nous avons demandé lors du dernier 
conseil municipal à madame la Maire d’accepter de dialoguer avec l’association 
et les habitants afin de trouver une juste solution… En vain.

Dialoguer pour éviter aux contribuables colombiens de payer pour un contentieux 
coûteux pour la ville qui a mal agi et ne respecte pas la parole donnée lors de 
l’installation de R-URBAN à Colombes en 2009.
Dialoguer pour envisager sereinement et sans précipitation la relocalisation de ce 
projet d’écologie urbaine à Colombes.
Dialoguer parce qu’une municipalité doit être proche des habitants, à l’écoute de 
tous et éviter les conflits, pas les provoquer.
Dialoguer enfin car l’écologie et l’avenir de la planète doivent être portés par tous 
les élus.

La décision de Madame Goueta tourne le dos à une ville que nous voudrions 
toujours plus respectueuse de l’environnement.

Cette décision n’est malheureusement pas isolée ; les Jardins sauvages d’Audra 
sont également menacés ; et tout cela se déroule avec brutalité et sans concerta-
tion, comme la transformation faite cet été d’un petit jardin en bas du boulevard 
des Oiseaux, devenu un parking payant de 5 places. C’est peut-être une décision 
qui aurait été acceptée par tous. Le Conseil de quartier aurait pu, à tout le moins, 
être consulté. C’est le minimum de démocratie locale.

Pour ce petit parking, c’est trop tard, Pour l’Agrocité, un mouvement citoyen se 
fait pour la défendre, la presse française et étrangère dit son incompréhension. Il 
est encore temps, temps de remettre l’ouvrage sur le métier et de changer d’avis, 
mesdames et messieurs de la majorité !

Président de groupe : Philippe Sarre. Chantal Barthelemy-Ruiz, Michèle Etcheberry,  
Fatoumata Sow, Kamel Essaied, Alexis Bachelay.

Tribune du groupe communiste
Les élus communistes de colombes soutiennent l’initiative de l’association 
des maires de France, appelant à une manifestation le 19 septembre 2015 
devant les mairies.
Depuis plusieurs années nous dénonçons au sein du conseil municipal les 
attaques contre les collectivités en premier lieu par le gouvernement de N. 
Sarkozy puis par celui de F. Hollande.
Nous refusons de supporter la politique d’austérité conduite par le gouverne-
ment qui soustrait 11 milliards d’euros aux collectivités entre 2015 et 2017.
Celui-ci doit entendre la mobilisation et la colère qui monte de toutes parts et 
de tous bords politiques.
Chacun d’entre nous a reçu début septembre la lettre de Madame le Maire 
nous appelant à participer à cette manifestation
Dans cette adresse à la population en parlant d’une réduction de 30 % des 
dotations de madame le Maire écrit « Quelle institution, même bien gérée, 
pourrait survivre à une telle amputation ».
Nicole Goueta toujours prompte à donner des leçons au gouvernement ou-
blie dans ce courrier d’évoquer ses choix de politique d’austérité qui viennent 
amplifier et aggraver les décisions gouvernementales.
Depuis son arrivée à la municipalité la maire de Colombes n’a pas perdu de 

temps :
Démantèlement du service public, étouffement de certaines associations.
Faut-il rappeler dans cette tribune que depuis son élection elle a supprimé 
les consultations de spécialistes au CMS, baissé de 33 % la subvention de la 
MJC, supprimé la subvention des Zuluberlus, mis à mal le personnel commu-
nal, et nous venons de l’apprendre de louer l’ESPACE DES 4 CHEMINS à une 
école privée alors que ces locaux publics étaient utilisés par des associations 
colombiennes.
Notre présence à cette manifestation s’est faite sur la base de notre enga-
gement.
Pour exiger le maintien des moyens aux collectivités locales et combattre 
toutes les politiques d’austérité d’où qu’elles viennent, car elles touchent tous 
nos concitoyens.
Nous pensons également que d’autres voies que l’austérité sont possibles, 
des alternatives avec les citoyens, doivent émerger pour une autre société 
plus juste et plus humaine.

Président de groupe : Yahia Bouchouicha, Brigitte Gonthier-Maurin, 
Patricia Pacary, Aissa Ben Braham.

Un forum des associations 2015 en trompe l’œil

Dans les allées du Forum des associations qui s’est tenu début septembre les 
inquiétudes étaient fortes et l’humeur pas vraiment à la fête…

Pourquoi ?
Suite sur http://citoyensautrement.blogspot.fr

Véronique MONGE

COP21 : quel accord à Paris en Décembre ?
L’accord sur le climat est le 1er accord universel à solidarité obligatoire. Les émis-
sions de gaz à effet de serre dépassent les frontières, et cette réponse au défi 
du XXe siècle ne peut donc pas être laissée uniquement dans le cadre d’une 
négociation à 200 États mais implique aussi les acteurs non-étatiques (ONG, 
entreprises, associations, collectivités). Alors que nous sommes à 2 mois de la 

COP 21, les Colombiens s’interrogent toujours quant aux propositions concrètes 
que la municipalité compte mettre en œuvre à Colombes.

Patrick Chaimovitch

Pour lire la tribune complète : http://www.patrick-chaimovitch.org/2015/09/
cop21-quel-accord-a-paris-en-decembre.html

PARTI SOCIALISTE

PARTI COMMUNISTE

CITOYENS AUTREMENT

EUROPE ÉCOLOGIE LES VERTS
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Crise des réfugiés : humanité et responsabilité

L’arrivée massive en Europe de réfugiés en provenance 
de Syrie, Irak, Libye, Érythrée depuis le début de l’année 
2015, conjuguée à une immigration économique toujours 
plus forte est source de nombreuses inquiétudes 
auxquelles il s’agit de répondre avec humanité et 
responsabilité. Il est vain et dangereux de se battre dans 
l’arène des bons ou mauvais sentiments.
Face à cette crise humanitaire, le gouvernement de 
F. Hollande montre une fois de plus son manque de 
cohérence et son absence de stratégie claire sans 
répondre aux inquiétudes créées par l’accueil de réfugiés 
toujours plus nombreux pour une période indéterminée 
et dans des conditions mal définies.
Faire preuve d’humanité est un devoir. Nous 
sommes face à des êtres humains qui fuient la guerre 
et la barbarie pour atteindre, au péril de leur vie, des 
pays où ils souhaitent être accueillis et protégés. L’Union 
européenne vient de s’engager à accueillir 160 000 
réfugiés qui seront répartis par quotas entre les pays 
membres ; après l’avoir refusé en mai, le gouvernement 
Français vient d’accepter l’accueil de 24 000 personnes 
sur 2 ans en sus des 6 750 déjà accueillies en juillet.
Nos difficultés économiques ne peuvent justifier un 
renoncement aux principes éthiques. La convention de 
Genève (signée en 1951) définit un statut de demandeur 
d’asile politique et de réfugié de guerre pour les cas 
d’urgence. Ce statut crée une protection temporaire pour 
un an renouvelable à des personnes fuyant un conflit.
L’ampleur de la crise soulève néanmoins de véritables 
questions et l’on se doit de reconnaître que l’immigration 
irrégulière et les échecs de l’intégration alimentent dans 
l’opinion publique un amalgame concernant les étrangers.
Une attitude responsable s’impose avec des 
réponses claires et fermes aux problèmes posés.
Comment accueillir dignement ces réfugiés en 
France alors que l’hébergement d’urgence est totalement 
saturé ? En Ile-de-France, seule une personne sur 2 
appelant le 115 se voit proposer une solution pour la nuit 
et 40 % des appels proviennent de personnes étrangères 
à l’Union Européenne. Le Haut Comité pour le logement 
des personnes défavorisées annonce 77 000 logements 
sociaux disponibles, ce n’est certainement pas en Ile-
de-France où il y a 550 000 demandeurs en attente !
L’État doit prendre ses responsabilités car l’accueil des 
réfugiés et l’hébergement d’urgence relèvent de ses 
compétences. Le gouvernement appelle les Maires de 
France à l’aide en promettant une enveloppe de 1 000 € 
par personne accueillie alors que la Cour des Comptes 

évalue à 13 000 € le coût de l’accueil d’un réfugié. Hélas 
il n’est plus à une incohérence près alors qu’il ampute de 
30 % le budget aux collectivités locales. Nicole Goueta 
a répondu comme de nombreux Maires à l’invitation du 
Ministère de l’Intérieur le 19 septembre dernier, mais la 
ville ne pourra faire au-dessus de ses moyens. Le foyer 
Adoma a déjà été réquisitionné par le Préfet cet été pour 
accueillir 35 migrants venant de campements parisiens, 
10 réfugiés supplémentaires sont attendus.

Cette crise montre également qu’il est plus que jamais 
nécessaire de faire une distinction entre les réfugiés et 
les migrants économiques. L’immigration économique 
doit en effet être déterminée par des considérations 
économiques. Ainsi l’Allemagne a pu absorber en 2014 
l’arrivée de 550 000 personnes sur son territoire dont une 
majorité de migrants économiques, ce qui n’a nullement 
empêché le chômage de reculer. La France est loin d’être 
dans une telle situation malgré les incantations de F. 
Hollande sur l’inversion de la courbe du chômage !
Cela veut dire qu’il est urgent de réduire les délais 
d’instructions des demandes d’asile : 65 000 
demandes en 2014 avec un délai de traitement de 2 
ans. Et qu’il est urgent de faire appliquer les décisions 
qui en découlent. Alors que 75 % des demandes d’asile 
sont déboutées, le taux de reconduite à la frontière est 
dérisoire (1000 reconduites en 2014).
Il est certain que cette crise exige une réponse 
européenne qui dépasse la question des quotas car elle 
met en évidence les conséquences d’une libre circulation 
interne à l’Europe alors que le contrôle externe des 
frontières n’est pas assuré.
Par ailleurs, une stratégie claire est indispensable pour 
sortir du conflit syrien qui dure depuis 4 ans, stratégie qui 
doit être définie dans un cadre mondial mais dans lequel la 
France a un rôle à jouer si son gouvernement veut arrêter 
de faire la girouette et se contenter de leçons de morale.

Caroline Coblentz, présidente de groupe, Jean-Paul Bolufer, 
Rémi Noual, Leila Leghmara, Bernadette Samama, Pierre Nicot, 
Samuel Métias, Marie-Lise Vallée, Amélie Delattre, Nora Djellab,

Karim El Bachtany, Yves Pique, Nadia Frontigny, Sébastien 
Perrotel, Rachid Chaker, Hervé Hemonet, Eddy Elmaleh, Tarek 

Wehbe, Véronique Vignon, Antoine Moukarzel, Yvonne Périchon, 
Jean Lorrain, Diane de Longueville, Alexandre Giudicelli, Danièle 
Skenazi, Soazig Hubert, Rachid Beljoudi, Gaëlle Moncomble, 

Arnold Bauer, Marie-Claude Bourgeot, Ludovic Arnould, Sabrina 
Mebarki, Mickaël Thine, Patricia Koutenay,

Michel Mome, Touria Hadj Kacem, Christian Don.
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Bienvenue à nos nouveaux petits Colombiens

Ils se sont mariés

Ils nous ont quittés

Adam ABOULKAD, In Ritaj AKROUM, Swann ALLAMELLON, Layan ALMUTAIRI, Zakaria AZZOUG, Abdelhakim AÏDEL, Abdoul 
BA, Yacine BAJE, Arthur BAR, Lucie BARA LETHBRIDGE, Rose BARA LETHBRIDGE, Hegaïrême BAZEBI-MIAYIDIKA, Aya 
BEN BOUZID, Aden BEN M BAREK, Wassim BENALI, Salma BENSALAH, Waël BENSIMBAREK, Nour BIHI, Joëlle BITECK, 
Wissem BLOMME, Rosianne BOGA, Neyla BOUARKHA, Chams Eddine BOUAZDIA, Nahiil BOUKHIBA, Jordan BRISSY, Elias 
BROTONS, Giuliani-Rocco CABANES FADI, Raphaël CAILLY, Liliana CANHAN, Constant CAUPENNE GRZESIAK, Eva CEDIA, 
Aymane CHAÏHAB, Soraya CHERI, Gabriela CHEVREAU, Ayline CHIBANE, Eva CLARKE SCHOLASTIQUE, Anna DANU, 
Rebecca-Luna DAZILME, Kinda DJEBBI, Baptiste DOLHAIN, Dayna EDOUARD, Reem EL AHDAL, Mélissa EL ARGOUBI, 
Omar EL AÂTTAR, Wissem EL FKIEH, Lara EL HELBAWI, Mouna EL YOUNOUSSI, Juliette ERARD, Léa FEKHREDDINE, 
Antoine FIGUEIRAS, Martin FOUBERT, Meriem FOULLOUS, Ismaël FRATA EL IDRISSI, Kaïs GAMBIGA ALLAGAPEN, Louise 
GASQ, Norah GUILLET YBARD, Aya HACHEMI, Adam HAYANI, Assina HAYANI, Lina HOUJJA, Akcel IDDIR, Noha ILONGO, 
Safyan IQBAL, Haron ISSAD, Anish IYAN, Nina JARNO, Fatima JATTA, Mohamed KALEED, Aathesh KANAGASABAI, Rihanna 
KHORCHID, Kadidja KOITA, Nicolas KOUROUMA, Raphaël KOUROUMA, Taha LACHGAR, Aliya LAGRÂA, Salmane LAHSINE, 
Wassim LAHSINE, Arthus LAMBERT, Loaï LAOUD, Baraa LARBI, Raphaël LASSERRE, Irha LATIF, Héloïse LAUBIE, Mohamed-
Amine LBOUHLALI, Emmanuel LEMARIGNIER, Mouad LEULMI, Marie-Emmanuelle LOGBO, Calista LOPES DO CARMO, 
Insaf MADANI, Nihla MADANI, Moussa MAGASSOUBA, Touraya MAHI, Yasmine MAHIOU, Salena MALE PATHOU, Kyon 
MARTIAS DANHIN, Alix MARÇAL, Divine MATUTA TONDELUA, Lexy MAUPIN, Giovanni MAYAN ZAMBON, Sofia MCHINDA, 
Feriel MECHAOUI, Jaden MENDES DELGADO, Lyssia MERROUCHE, Rayan MOAZENI, Moïra-Queen MOTA DJOUAKA, Maël 
MOUANDJO NDEDI, Doua MRIZEK, Isoline MUNIER, Énèzya MWINBA SEFU, Simon NAHUM-MOATTY, Clément NAUX, Kaïs 
NAÏM, Noah NDIAYE, Kenzo NEGGAZ, Sheldy NGANGWETE, Grâce-Léonie NGOMA LUSALA, Abigaïl NIXON, Maëly NTANGU 
TABU, Younes OUALLAL, Mohamed OUANAS, Ilyes OUDAOUD, Kalinka OXEDA, Bora PAJAZITAJ, Zakariya PETRINI, Daniel 
PIEDJOU JAKPOU, Rime RAHMANI, Myriam RAKKABY, Ilyan REBZANI, Hayden RICHARD, Hawa SACKHO, Nafatoumata 
SAKHO, Inès SANBA, Kiara SANTO, Léonie SESSI, Naël SOLTANI, Laliya SOUMARÉ, Lena STARON, Jasmine TAMASINI, 
Ivana TENDOUTCHO NDJOUMAZE, Léah TENDOUTCHO NDJOUMAZE, Serigne THIOMBANE, Lùcas VINCENT MARTINS, 
Gabriel VINOT PREFONTAINE, Haroun WACHAM, Osmane WEINER DRAMÉ, Yacine ZERMANI, Imran-M’Hammed ZOUJAJI.

Abd-El ADAM BABA BODY et Nassanaba FANNY, Baligh ALLAM et Jamila GUENNICHE, Mahdi AZIZIet Houda EL HALOUI, Toufiq 
BOUDLAL et Nadia CHAVANON, Vincent MARC et Sophie BENOIST, Cameron MCQUALE et Justine MORRUZZI, Thierry NYAMI 
DJOUDJOU et Vanessa OUAMBO GOUFACK, Mohammed TANDIA et Koudieye GORY, Frédéric WERNER et Angélique RODRIGUES, 
Koceila MEDJNOUN et Tamara IMHOF.

Serge CAILLARD, Martial CARTRON, Jacques CHARBONNIER, Reine CHOTARD ép. LAMBERT, Gisèle DONNADIEU ép. 
NEVERS, Franciszka DRZYMALSKA ép. WAUTIER, Ginette DUREUIL ép. PONGÉRARD, Andrée FINIGER ép. FABRE, 
Messaoud FRAREMA, Paulette FRAYSSE ép. BUCHELÉ, Danielle GOUYER, Abderrahmane GUESSOUM, Madeleine GUILLAIN 
ép. POULIQUEN, Yvonne HARDY, Monique LAURENCE ép. AUGÉ, Bernadette LE CARFF ép. LAISNE, Simonne LEFEVRE ép. 
GUERLINGER, Nicole LHÉREAU ép. HOUZELLE, Charlotte LOMBI KOWONG ép. BOGBA, Andrée MAILLET ép. TAMAGLIT, 
Jean-Marie MAQUAIRE ép. AUDIAU, Nazaré MARTINS, Kurtys MBUYI, Georges MEYNIER, Eric OZANNE, Bernard PASQUIER, 
Alain ROGER, Mohamed SOUEFOU, Catherine SOULAINE ép. DESCHAMPS.
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Les élus à votre écoute
Nicole GOUETA  01 47 60 82 33  Maire

Caroline COBLENTZ  01 47 60 82 52  1re adjointe.
     Logement, Habitat,
     Développement Économique, Emploi.
Jean-Paul BOLUFER  01 47 60 82 57   Affaires générales, Sécurité, Assemblée 

municipale, Affaires juridiques,  
Maison du Droit

Rémi NOUAL  01 70 72 18 09   Finances, Budget, Gestion de la dette,  
Service Achat

Leila LEGHMARA  01 70 72 18 09  Affaires scolaires, Enfance,
     Relations Établissement du 2d degré.
Bernadette SAMAMA 01 47 60 81 65  Famille (Petite Enfance, Intergénérationnel).
Pierre NICOT  01 47 60 82 57  Culture et Patrimoine Historique.
Samuel METIAS  01 47 60 81 65  Développement durable, Propreté,
     Espaces Verts.
Marie-Lise VALLEE  01 47 60 81 65  Ressources Humaines.
Amélie DELATTRE  01 70 72 18 09  Urbanisme, Grand Paris.
Nora DJELLAB  01 70 72 18 09  Affaires sociales, Cohésion sociale,
     Dépendances, Santé.
Karim EL BACHTANY 01 47 60 82 57  Nouvelles technologies, Environnement
     numérique, THD 92.
Yves PIQUE  01 47 60 81 65  Travaux, Bâtiment, Voirie, Assainissement,
     Commission d’appel d’offres.
Nadia FRONTIGNY  01 47 60 82 57  Démocratie locale, Citoyenneté.
Sébastien PERROTEL 01 47 60 82 57  Jeunesse et Sports, Centres de vacances.
Rachid CHAKER  01 70 72 18 09  Vie associative, Relations internationales.
Hervé HEMONET  01 47 60 81 65  Circulation, Stationnement, Transports.

Pour contacter les élus par mail, utilisez cette adresse en insérant le nom de la personne concernée :  
prenom.nom@mairie-colombes.fr

Vos conseillers départementaux sur rendez-vous
Nicole Goueta et Sébastien Perrotel, (canton nord) vous 
reçoivent sur rendez-vous au 01 47 60 80 00.
Yves Révillon, (canton sud) vous reçoit sur rendez-vous  
au 01 41 19 83 00.
Isabelle Caullery, (canton sud) vous reçoit sur rendez-vous  
au 01 72 42 40 00.

Vos parlementaires à votre écoute
Roger Karoutchi, sénateur des Hauts-de-Seine,  
r.karoutchi@senat.fr

Isabelle Debré, sénatrice des Hauts-de-Seine, i.debre@senat.fr

Brigitte Gonthier-Maurin, sénatrice des Hauts-de-Seine, 
01 42 34 28 74 ou 06 86 08 83 32

Philippe Kaltenbach, sénateur des Hauts-de-Seine, 
p.kaltenbach@senat.fr

Alexis Bachelay, député des Hauts-de-Seine,  
01 47 99 53 75, abachelay@assemblee-nationale.fr

Sébastien Pietrasanta, député des Hauts-de-Seine,  
01 47 33 77 43, spietrasanta@assemblee-nationale.fr

Urgences
Commissariat   01 56 05 80 20
Police municipale   01 47 60 41 48

Santé publique
Espaces Santé Jeunes : 01 47 60 43 16. 6, rue  
du 11-novembre-1918. Du lundi au vendredi de 9h30 à 18h.
Service Hygiène Santé (contrôles sanitaires) :
20-22, rue Arago, ouverture au public du lundi au vendredi de 8h30
à 12h30 et de 13h30 à 17h30 uniquement sur rendez-vous.
Centre municipal de santé : 01 42 42 41 48
267 bis, rue des Gros-Grès. Du lundi au vendredi de 8h30 à 12h
et de 13h 30 à 19h, le samedi de 8h30 à 12h.
Centre communal d’action sociale : 01 47 60 43 90.  
5 rue de la liberté. Ouvert le lundi de 10h30 à 12h30 et de 13h30 
à 17h30, et les autres jours de 9h à 12h30 et de 13h30 à 17h30.
Hôpital Louis-Mourier : 178 rue des Renouillers
01 47 60 61 62.

Pharmacies de garde
Dimanche 4 octobre
Pharmacie du Stade
2, avenue Jean-Jaurès
01 42 42 17 98

Dimanche 11 octobre
Pharmacie Vaysse Martin
32, rue des Vallées
01 42 42 02 45

Dimanche 18 octobre
Pharmacie Saint-Denis
28, rue Saint-Denis
01 42 42 23 12

Dimanche 25 octobre
Pharmacie Marceau
52, avenue de Stalingrad
01 42 42 29 68

Hôtel de Ville
Place de la République - Tél. : 01 47 60 80 00
Horaires :
Du lundi au vendredi de 8h30 à 17h30 et le samedi de 9h à 12h.
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Vos mairies de proximité
Aragon
6, place Louis Aragon - Tél. : 01 41 19 49 80
Lundi : 13h30-17h30
Mardi : 9h-12h et 13h30-18h30
Mercredi, jeudi et vendredi :
9h-12h et 13h30-17h30

Fossés-Jean/Stade
107, avenue de Stalingrad
Tél. : 01 41 19 48 70
Lundi : 13h30-17h30
Mardi, mercredi et vendredi :
9h-12h et 13h30-17h30
Jeudi : 9h-12h et 13h30-18h30
Samedi : 9h-12h

Gestion urbaine de proximité
Un dysfonctionnement à signaler, une réponse 
à obtenir ?
Contactez la Gup : 0800 88 13 81
Par mail : gup@mairie-colombes.fr

Propreté
Un numéro vert unique dédié aux questions de 
propreté est à votre disposition : 0 800 892 700
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